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IMMEUBLES A VENDRE

Sols à bâth
La société immobilière de

l'Ermitage offre à vendre de
beaux terrains à bâtir, à la
Grande Cassarde et dans le val-
lon de l'Ermitage. Eau de source,
forêt, belle vue. La Société se
charge de bâtir pour le compte
des amateurs. S'adresser Etude
A.-Numa Brauen, notaire, Tré-
sor 5.

Terrains à bâtir
à vendre entre Neuchâtel et Serrières,
situation agréable, prix avantageux.

S'adresser à A. Elzingre, rue Saint-
Maurice

^ 

ioî à bâtir
On vendrait de gré à gré, à

Neuchàlel ville , un beau
toi*i*«i_iL de 1519 mètres
carrés, dans une situation excep-
tionnellement favorable à la
création d'une ou deux villas ,
entre les faubourgs des Parcs
et de Saint-Jean , soit ainsi à
proximité de la gare J.-S. et à
côlé de la station Ecluse-Plan .

S'adresser pour tous rensei-
gnements à M. Guyot , notaire,
rue du Môle 10. .

VENTE DE CHAMPS
à. -Tenir.

Samedi 3 août 1901, dès 8 </. &-•
dn soir, à l'hôtel de Commune, a
Fenin, 81. Albert Dessouslavy expo-
sera en vente, par enchères publiques,
les immeubles suivants, au territoire de
Fenin t

Un champ, Fin des Folles, de 2626 m.
Un champ, en trois parcelles cadastra-

les, Fin de Cb-vrarnod, de 1148 m.
Un champ, Les l-oselerles, de 2626 m.
Un champ, Champs Grillon, de1316 m.
S'adresser au propriétaire, à Fenin, ou

au notaire soussigné.
Boudevilliers, le 6 juillet 1901.

Ernest GCYOT, notaire.
A vendre comme sol à .bâtir : vigne

de 656 m2 de surface, ayant issue sur
la rne de la cote. Vue assurée. Proxi-
mité du funiculaire. S'adresser Etude
G. Etter, notaire, Place-d'Armes 6.

PEHSI0NNAT
A vendre à Neuchâtel, pour

cause de santé, une belle pro-
priété comprenant une maison
renfermant plus de 20 cham-
bres. Beau jardin. Place de jeux.
— Le pensionnat, avantageuse-
ment connu, est en pleine pros-
périté. — S'adresser Etude A.-N".
Brauen, notaire.

Vente d'une belle propriété
à CORCELLES

i—
Ponr cause de départ, à vendre

par voie d'enchères publiques, le samedi
20 juillet 1901, à 3 heures après-midi,
à l'Hôtel Bellevué, à Corcelles, la pro-
priété de Beau-Site, située vis-à-vis
de la gare de Corcelles, surface 650 m1.
Magnifique vue imprenable. Beau jardin
avec espaliers, nombreuses dépendances,
eau, gaz, etc. On traiterait aussi de gré à
gré avant l'enchère.

Pour visiter l'immeuble et traiter,
s'adresser au propriétaire à Beau-Site ou
au notaire Montandon, à Boudry.

UHOHCES DE VEHTE

A VENDRE à VIL PRIX
1 glacière et 1 machine à nettoyer
les couteaux. Conviendrait pour auber-
giste. S'adresser à la Pinte du Concert,
en Ville.

Scierie Léon MABTENET
à SEB-RIEKES

Fabrique de caisses et caissettes d'em-
ballage, exécution prompte. Prix courants
à disposition. __

A YEHDBE
1 mufle différentiel
1 civière en bois
i pioche
1 bêche et outils ppur jardin
2 faulx
1 harnais de cheval peu usagé
2 couvertures pour chevaux, bien con-

servées
1 vélocipède pour homme, en bon état
1 vélocipède a 3 roues, pour entant
2 haches
1 appareil, à condensation

pour cause de non exploitation, rabais de
50 o/ . _ s'adresser Sablons 25.

GU1I BUZIR ffll , MICHEL f Cle m
p_LA.c_s_ou_ _PO_RX wÊluaO-ramci a.eeortxr_ie___t d.e J^wMJM

ME UBLES DE JARDIN ET VÉRANDA <mÊM
eu fer et jonc, à prix 1res modérés m j f \f \

Pliants de tous genres, avec et t ons allonges. f f i ^ ^^ ^ ^wSA ^tié*Jeux d<s jardin, Croquets, Baxxches, Tennis, Tonneaux, -fléchette s, .«&**• ' \$S_s«--Toot-Balls. etc. etc. *-w

i

Chars à échelles Appareils pour gymnastiqne Sandow's Gwn Developer
de toutes grandeurs ESCARPOIJETTES Haltères à ressorts de Sandow

[RAME AUX TISSUS
TST-ES HJ C-E-I A.XE3 -£__.

BLOUSES et CHEMISETTES
COSTUMES DE BAIN

Linges et Bonnets de bain
B-_s_B-B-_B-B-k-B-B-_B--B-s^^

t-JrÇm- pour corser * LfWW'W^W^^^
constituent les éléments

_ , , _ ... I f r a t  ot l«8[ -SSa I d'une cuisine économiqueTubes de Bouillon I T V 1*1 \\\\ I et bonne. Une dégustation
Potages à la minute |J ĵy r̂ t̂s_rH-L_sJcomparative conva incra
chacun que ces 3 spécialités sont meilleures que toutes les imitations ; c'est pourquoi
je les recommande à mon honorable clientèle : B. Fallet, rue de l'Industrie.

* 

I HALLE AUX TISSUS I
T 3ST__--3TJC-__3:__f_-.'Z,_E3I-, I

g ROBES g
| LéGèRES|
ï Blanches et Couleurs \
î Choix incomparable z
1̂ O-O-O'O-C3hO0€3-€3r>'€3-e3-OO-ii

Malles et corbeilles de voyage.

1 1 il jj jMisV irsfafotHfïi ^acs de v°yaSei f?31™8 et non garnis.

-PIANO
pour commençant, à vendre à bon mar-
ché. S'adresser rue du Concert 2, au
2me étage.

Réchaud à gaz
à deux feux, presque neuf, à vendre. —
S'adresser à Corcelles n° 22, 2mo étage.

A VENDRE
ou à échanger contre un plus léger un
char à pont presque neuf, ressorts, es-
sieux patent, à un ou deux chevaux. —
S'adresser à M. Pathey, voiturier, en Ville.

Demandez
_t4k_JP3 rt0Ui-d___BM_

' ^B__»'' ___^1_ tî*'"!'* * :,;^B-̂
ir'
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th>h-̂ !e7deparrun,^e

JAMES ATTINGER
Librairie-P _peterie. Nenshàtel

Articles et fournitures
pour la peinture,

la pyrogravure et la
y photominiature.

B A I N S
Costumes de bain.
Bonnets de bain.
Draps de bain.
Caleçons de bain.
Eponges de bain.
Linges de bain.
Espadrilles de bain.
Savons de bain.
Trousses de bain.
Ceintures de natation.
Bouées de sauvetage.

PARFUMERIE - BROSSERIE
eto , etc.

Bonnes marchandises.
Prix très modérés.

MAGASIN

mOIE-P£ÎITPIERRE
__Te"uLcliâ.tel

€̂îl'C_ €̂_f-'̂ €-l'€!l-0€_l-"€>€_i-€_ '̂O'=O' f
Y Magasin de 

^

î C. BERNARD î
X Rne da Bassin (près dn passage dn tram) X

jh Ancienne maison renommée, ayant le plus X
T grand choix et vendant très bon marché. T
fi Fendant le mois de juillet, il sera fait un Q
Q rabais sur tous les genres dont l'assortiment n'est Q
A plus au complet. pj
i Vente à prix réduits de quelques articles qui X
0 sont en magasin en très grandes quantité!. Q
Q Spécialités de genres élégants et solides des Q
T miisons .C,-_F. Bail y ; itrub, G>1 utz T
y «se o, etc. _ U
;0 Mit s j aune, tonne, Manche , noire ÇA Oiraçre Express, _>Joir* liquide m
A fgafT Escompte S °/o *̂ M IR

j lj Réparations promptes et bien faites X
,W ! Se recommande, W
sk o. ___îJ__._Firsr_^._=<.__3 Jk
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A VENDRE
deux bateaux en bon état, bons pour
n'importe quel usage ; conviendraient
pour amateurs. S'adresser à Charles Frie-
den. nêcheur.

A YENDEE
un lot d'articles de pêche, ainsi qu'une
collection de cachets et un corps de ban-
que avec une rangée de tiroirs. Convien-
drait pour ateliers ou entrepôts. S'adres-
ser à la papeterie, Hôpital 11.

I IEŜ ^K.T»*-!»»' - ' . * *,~_ *IiiB
k _r_Mas«"_ _i'__6 RSK^"* ^ -ê  ¦'
R_. a_B-BB_P-_5-_-_B_r¥

Ir \
J____r_j lgtf; *. . 9nj|

HORLOGERIE - BIJOUTERIE
ARTHUR BUTTHEY

RUE BU SETON
en face de la Boucherie sociale

Régulateurs, Pendules, Réveils.
Montres, Chaînes, Bijouterie.

Beau choix dans tous les genres.

Orfèvrerie métal argenté, articles
garantis, vendus aux prix de fabrique.

Orfèvrerie argent.

_£_.r___.i_a_-îTC__!S
-trantle». — Prit modéré». — Séparation»

MANUFACTURE & COMMERCE
DE

PIANOS
GRAND et BEA U CHOIX

pour la vente et la location.

MAGASIN LE PLUS G R A N D
et le mieux assorti du canton

*u. Pourtaiàc n" 9 et 11, 1*' May

Prix -.udéré». — Facilité, de paiement.

Se recommande,

HUGO-S. JAPOBI

Cultivateurs
Dans les saisons de chaleur, préservez

vos animaux contre la piqûre des mou-
ches, guêpes, taons, etc., avec

„ J_A NOZERETTE "
huile chasse-mouches merveilleuse, pré-
parée par G. Burdy, pharmacien, à Nozeroy
(Jura).

„ IiA XOZERETTE "
comme les Boers, étonnera le monde...
des mouches. Arrière l'huile de cade qui
fait tomber le poil et pousser des boutons.

4 flacons contre un mandat de 5 fr.
Succursale : MM. HUMBERT frères , bour-

reliers, à Besançon (Doubs).

à i

t I

Vn fiancé
empêché de se marier, cherche à reven-
dre de beaux meubles neufs.

S'adresser au bureau de la Feuille
4'4vis sous 481. c. o.

Occasion
A vendre un beau bois de lit, en

noyer, avec sommier, le tout en bon état,
un beau paravant double, très léger,
entièrement neuf. S'adresser Rocher 10,
1« étage, à droite. 

J-gJB
. < 

¦ 
,

Belles peussines
italiennes (Leghorn). S'adresser à Adolphe
ESTJJNBAUM, éleveur, à Cormondrèche.

On expédie contre remboursement.

Soufre sublimé
garanti chimiquement pur

¦V_3_sr07__. 33l!T GKEIOS
; chez .

âlbert PETITPIERRE

(Attention !
Mme GERMANN remercie toutes les

, personnes qui l'ont honorée de leur vi-
sité, afin de voir fonctionner la machine
à laver le linge.

Vente et location.
S'adresser, pour tout renseignements, à

I Mm8 JUNOD, rue de l'Hôpital 22,3me étage,
Neuchâtel, où se trouve une machine.

GAFÈ SUISSE
-

— 
¦ ¦• ¦ -

Restauration à toute beure
T _E=t I _E=»_ES S

tous les samedis
o?0D3_ _̂r3_E_»,a_r ca .

Se recommande,
Tell INEKMTH.

AVIS DIVERS
, !—; 

M. le professeur Mariant, inspecteur
d'écoles à Muralto (Locarno), désire pla-
cer sa fille âgée dé 15 ans, dans une
bonne famille de Neuchâtel, où elle serait
l'objet d'une surveillance et de soins
affectueux. Elle suivrait les cours de
l'Ecole ménagère. Il prendrait en échange
un jeune homme ou une jeune fille dési-
reux d'apprendre les langues allemande
et italienne parlées dans sa famille.

S'adresser à lui-même.

Four lailles distinguées
On cherche ponr nn jenne

monsieur, St-Gallois, de bonne
famille, qni fera ses études a
Weuchâtel , bonne pension et
jolie chambre, dans une famille

I très distinguée, de préférence
catholique-romaine et de natio-
nalité suisse on allemande. —
Agréable vie de famille désirée.

Prière d'adresser les offres
jusqu'au 18 juillet, sous chiffre
H 3712 -f A l'agence de publi-
cité Haasenstein & Togler, a
Nenchâtel.

N'achetez pas de Clanssires
avant d'avoir vu le grand catalogue illustré

avec 200 gravures de la
"iVralfton. d'envol

GUILLAUM E GRJE B
à L__tj Rrdn

Le catalogue sera expédié gratis et franco.
Il expédie contre remboursement:

Souliers pour filles et gar-
çons, tr. forts, N° 26-29, à . . Fr. 3.50

N° 30-35, à - 4.50
Bottés de feutre pr dames,

semelles feutre et cuir, à . . » 3.—
Pantoufles en canevas ponr

dames, à » 1.90
Souliers a lacer pr dames,

très forts, à ". » 5.50
Les mêmes, plus élégants, avec

bouts, à . . . . . . .  . » 6.40
Bottines à laeer ponr hom-

mes, très forts, à . . . .  . > 7.80
Les mêmes, avec bouts, élé-

gants, à » 8.25
Souliers d'ouvriers, très

! forts, à . . . . . . . .  . » 5.90
Echange de oe qui ne convient pas

Rien que de la marchandise garantie solide
Service rigoureusement réel

La maison existe depuis 20 ans

Charrette
à vendre, avec pont de 1 m2, sur res-
sorts, très légère, neuve. S'adresser rue
de l'Hôpital 10, au magasin.

Meubles usagés à vendre à
partir cLe; inarJU 1)3 MJSfê'Lï

1 bon piano, lits en fer à une personne,
i tables rondes et carrées, commodes,
lavabos et garnitures de lavabos, vais-

. selle, presse à fruits, machine à hacher
la viande, bocaux à fruits, etc. S'adresser
chez Mme Goulin, Industrie 2.

,\jfr*oHEy%. Bijouterie - Orfévriri*
|p Horlogerie • Pendulerle

 ̂
A. JOBO

Maison du Grand Hôtel du Lac

[ NEUCHATEL
] / ' **" ''"'"IS'lR-1.! _^̂ >4BMMB B̂^H B̂-B-BV_H->-BlBBVrMB-BWBV_B-rl

A remettre tout de suite (pour cause
de santé), un magasin avec bonne clien-
,tèle. Bonne occasion pour une ou deux
demoiselles. S'adr. à MUe Schlaefli, Neu-
veville. -' ; '

E. JEAH1R0D , marchand de cuirs
Rue du Temple-Neuf

BBF* Remède Infaillible pour faire
disparaître

les eors et les verrues.

' HORS CONCOURS s
MEMBRE DU JURY, PARIS ̂ 1900

¦̂ RIGOLES
(Le aooi Alcool de Mantha9* véritable).

GALMElaSOIFet ASSAINIT l'EAU
Dissi pe les MAUX ds CŒUR, de TÊTE, d'ESTOMAC,

les INDIGESTIONS, la DYSENTERIE, la CHOLÉBINE
BSOBIiLEMTpouilesDB -TTSBtlaTOIIi -SXTffl

PRÉSERVATIF 'ontre mÉPIDÉIHIES
 ̂E-iger le Nom r>E RICQT--JB /



CHRONIQUE ÉTRANGÈRE

Accident de montagne. — En descen-
dant de la Salzfluh, Tyrol, le docteur-
médecin Schwarzbach, de Dresde, et le
professeur Manier et sa femme ont fait
une chute!

M. Schwarzbach a été tué sur le coup,
les deux autres sont grièvement blessés.

Pont effondré. — Un pont en cons-
truction sur un ravin profond de 24 mè-
tres, sur la ligne de New-York à Chi-
cago, à Springfleld (Pensylvanie), s'est
effondré. Neuf ouvriers ont été tués et
huit blessés. Ce sont en majorité des
Italiens.

1 t ,  .. . T » >

L'incendie de Pleystein. — Dans l'in-
cendie de Pleystein, près de Ratisbonne,
73 bâtiments et 75 dépendances ont été
réduits en cendres. Les dommages sont
évalués à un demi-million de marks.

Cyclone. — La ville de Gorbin (Etats-
Unis), dont un télégramme avait an-
noncé la destruction par un cyclone, est
maintenant inondée. On ne signale pas
de victime-.

Grand' mères anglaises. — Pendant
l'absence du duc et de la duchesse d'York,
le roi et là reine d'Angleterre surveillent
personnellemen. les enfants du couple en
voyage. La reine Âlexandra se rend,
dit-on, chaque jour à l'heure du thé dans
la nursery. La « Daily Mail » publie un
dessin représentant la reine avec le jeune
prince Edward, fils aîné du duc d'York,
pendant une de ses promenades en voi-
ture dans Hyde park. La « Daily Mail »
fait remarquer que la reine tenait sur ses
genoux le jeune prince qui est âgé de
sept ans. Immédiatement une nouvelle
mode s'est établie dans l'aristocratie
anglaise. Beaucoup de grand'mères sor-
tent maintenant en voiture avec un de
leurs petits-enfants, en le tenant sur
leurs genoux.

Incendie. — Un incendie a détruit
bier trente maisons dans le quartier de
Narva à Petersbourg. Les pertes sont
évaluées à environ 150)000 roubles.

Mammouth. — L'Académie dés scien-
ces a reçu du cbef de l'expédition qui
doit apporter à Saint-Pétersbourg le
mammouth trouvé récemment en Sibérie
un télégramme daté de Yakoutsk, annon-
çant que l'expédition est arrivée dans
cette ville le 14 juin, qu'elle remontera
la rivière Aldan en bateau à vapeur et
quelle fera ensuite 8,000 verstes par la
voie de terre pour se rendre à Kolymsk,
où elle compte arriver dans deux mois
et demi.

Le mammouth dont il s'agit est un
spécimen unique en son genre ; le poil,
la peau et les chairs sont entièrement
conservés, et il y a encore dans l'estomae
des restes de nourriture non digérés.

Cyclisme. — L'empereur d'Allemagne
à offert un prix d'honneur pour le cham-
pionnat cycliste du monde dont l'épreuve
décisive aura lieu le 14 juillet, au parc
de Friedenau, près de Berlin.

NOUVELLES SUISSES

Tir fédéral. — voici encore quelques
résultats qui complètent notre liste pu-
bliée hier :

FUSIL

Bramberg, Ire catégorie. — 5me, Gus-
tave Dubois, La Chaux-de-Fonds, 280
points.

Bramberg, 2me catégorie. — 2me,
Louis Piaget, Les Verrières, 100 points.

Reuss, Ire catégorie. — 7me, Jean
Abbeglen, Neuchâtel, 414 points.

Pilate-Art. — 7me, A. Vmlleuniier,
Fontainemelon, 223 points.

Musegg, 2 me Catégorie. — 1er, Louis-
Marc Richardet, La Chaux-de-Fonds, 335
degrés. 7me, Alcide Hirschy, Neuchâtel,
461 degrés.

REVOLVER

Maîtres tireurs avec couronnes de lau-
rier. — 3 me, Arthur Vuilleumier, Fon-
tainemelon, 77 ; 6me, L. Richardet, La
Chaux-de-Fonds, 75.

Militaire. — On annonce que le colo-
nel Heller, de Lucerne, sera appelé à
remplacer le colonel Schweizer, démis-
sionnaire, au commandement de lai Vme
division. Le colonel Heller serait rem-
placé comme chef de la défense du G-o-

thard par le colonel Geilinger, comman-
dant de la défense du Bas-Valais.

Tribunal fédéral. — Le Tribunal fédé-
ral a choisi comme greffier, en rempla-
cement de M. Honnegger, élu juge fédé-
ral, M. Th. Weiss, de Zurich.

Banques d'émission. — Le comité des
banques suisses d'émission a abaissé le
taux de l'escompte de 4 à 3 Va %•

Lait condensé. — L'exportation du
lait condensé, pendant les mois d'avril
et de mai, s'est élevée à 51,876 quintaux
métriques, contre 46,051 pour la période
correspondante de l'année précédente.

Enseignement commercial. — Environ
80 participants se sont annoncés à Zurich
pour l'assemblée constitutive de l'asso-
ciation internationale pour le dévelop-
pement de l'enseignement commercial
Une quarantaine environ des partici-
pants sont Suisses, les autres représen-
tent la plupart des Etats européens.

Bateau-Salon HELVÊTIE

Dimanche 14 juillet 1901
Si le temps est favorable et avec un minimum de 80 personnes

an départ de leachatel

PROMENADE

BIENNE
{Bacolin-Gorp k Taienlocli)

AXJXJ_SR
Départ, de Neuchâtel 5 h. matin
Arrivée à Bienne (Beau-Rivage) 7 h.

BETOUB
Départ de Bienne (Beau-3ivage) 8 h. 30 soir
Arrivée à Neuchâtel 10 h. 30

PRIX DES PLAGES (aller et retour)
ï- a n_. ci.

De Neuchâtel à Bienne tr. 0.80 fr. 0.60

La différence des classes sera observée,
et, dans l'intérêt des voyageurs de pre-
mière, ils sont priés d'exhiber leurs bil-
lets à chaque réquisition des employés.

_LA DIRECTION.

Société suisse d'assurance
CONTRE LA fiBÊLB

ZURICH
-Réserves : fr. 1,49S,38S

Primes réduites à 50 %. — Indemnité
cantonale et fédérale accordée à tous les
assurés. — Pour s'assurer, s'adresser à
MM. Court * C», à Neuchâtel, fau- '
bourg du Lac 7.

SA-E-FEMBE de 1" classe
Mme Vve RAISIN
reçoit des pensionnaires à toute
époque. — Traitement des maladies
des dames. — Consultations tous les
jours. — Confort moderne. — Bains.

TéLéPHONE H 339 X
E_e de la Toux-de-1'Ile 1, Genève

«SeWÊkmmWKÊBÊÊ m̂ÊUÊkWBÊmamsmwa

. Ligne direct^Kencliâtel-Berne
Excellents fias de Neuchâtel blanc et ronge

de M. Emile Sch-Iler, à Saint-Biaise
Fondues nenchâteloises

Bière ouverte toujours fraîche
Citronnelle Flvaz

Consommations de lei choix

à la MEYEREI , Hirschengraben
BERKE

CHEZ J. RUDOLF-PROBST
au rendez-vous des Neuchâtelois

s_fl_Bs_s_BHStaBB_BBBBBBM_BflflBs_sK_BBBflflflflBW8

NADENBOUSGH
absent

jusqu'au 1er septembre

CROSTAH D SUR COLOMBIER
Dimanche 14 Juillet

GRAND GONGERT
donné par la ,

Musique Militaire dé Colouibrer
En cas de mauvais temps, le concert

n'aura pas lieu.

Bateau-Salon HBLVËTIE
DIMANCHE 14 JCIIXET 1901

il le temps est favorable
(et avec un minimttm de 80 personnes

au départ de NeuchâteU

P R O M E N A D E
S-___fcTS -A.Ï.IEWH'r

SUR LE

BAS-LAC
en passant devant

St-Blaise, Cudrefin, Portalban, Gortaillod,
Pointe de la lieuse, Auvernier et retour
à Neuchâtel. 

ALLER
Départ de Neuchâtel 2-h. — soir

RETOUR
Arrivée à Neuchâtel 5 h. env.

_=>-3J_-_: -DES _=I__£_C_3S
(ALLER ET RETOUR)

iM classe _me classe
Tour complet . . . . . . . fr. 1.— fr. 0.80

La différence des classes sera observée
et, dans l'intérêt des voyageurs de pre-
mière classe, ils sont priés d'exhiber leurs
billets à chaque réquisition des employés.

I__. DIRECTION.

Restaurant ¦ Jardin du Mail
DIMANCHE 14 JUILLET, dès 2 heures

GRA ND C ON C E RT
donné par

L'HARMONI E DE NEUCHATEL
Deux grands carrousels sur place

¦ — 

Le magasin 6USTAVE PARIS
sera fermé le soir à 7 heures

du 15 juillet au 1er septembre

UNIONS CADETTES
da Canton de Neuchâtel et du Jura -Bernois

— 

FÊTE AU CH.ÛSSERAL
le Lundi 15 Juillet 1001

Rendez-vous des cadets de Neuchâtel devant la gare à 5 heures du matin. —
Retour vers 8 heures du soir. — Invitation cordiale à tous les cadets et à leurs
amis.

lie Président cantonal.
m i

D_manc_ie !-__ jv-illet

GBÂND CONCERT
dans le j ardin ombragé de

L'HOTEL FILLIEUX, MARIN
ORCHESTRE

Programme choisi pour piano, violon, flûte, contre-basse, etc.
Entrée libre. — Consommations aux prix habituels.

En cas de temps incertain, le concert aura lieu dans la grande salle.
' ______ pa_1___^1̂ ^__ji^—__ ; ._ fl 

ACADÉMIE DE NEUCHATEL
SÉMINAIRE DE FRANÇAIS MODERNE pour ÉTRANGERS

Ootars de vacances •
Le premier cours, comprenant 64 leçons et conférences, sera donné par MM. les

professeurs Emmanuel Junod et Max Dessoulavy, avec le concours de MM. Farny,
prof. ;Ragonod et Mma Zebrowski, pr. doc.

' Leçons publiques d'ouverture, mardi 16 juillet , à 8 h. du matin, à l'AuIa.
Grammaire supérieure : M. P. Dessoulavy.

1 Littérature française : M. E. Junod.
Interprétation d'auteurs : M. M. Dessoulavy.

; Diction : M. M. Ragonod.
Pour les inscriptions, s'adresser au concierge de l'Académie.

_____________________-_____——i—M———M———————————____________________!_______________

AVIS AU PUBLIC
La soussignée a l'honneur de porter à la connaissance du public de la ville et

des environs qu'elle a ouvert un

CAPE DE TEMPÉRANCE
Restaurant ai.ti alcoolique soigné

au N° \ 9 de la rue du Seyon
DÉJETJNEES — DINERS — SOUPERS

Restauration â toute heure
Consommations de prei_-_ex c_s.oi.s_ et à, pxi_s i__ocLé_és_

y Service correct.

M™ CHERYET-JOEANN.

M ETROPO LE
CE «SOIR, h 8 72 heures

:F0TT_R, LA. F_REÎ3_tflÈEî._E_ POIS EW ST7ISSE
Sensationnel

Virtuoses mélomanes !
Les seuls au monde dans leur genre !

Tons les soirs, à 10 heures,

f ftff Tllî l'nt donneront leur joli numéro présenté par 4 personnes (2 mes-_CO A lllIUl sieurs et 2 dames), dans lequel ils jouent les instruments sui-
vants : 4 trompes de chasse, trombonnes à pistons (4 cylindres), flageo-
lets, accordéons a vent, trombonnes a coulisses, basses, violons,
pistons, etc., etc., accompagnés par I'OItCHESTKE de MUNICH, sous la
direction de M. Gnichwitz.

Mme Victoria THIROT, romancière, dans son répertoire.
Mm.8 Adeline et Victoria THIROT, dans leurs saynètes.
M. Charles THIROT, le célèbre trombonne, dans son répertoire. c. o.
M. Frédéric THIROT, dans ses divers instruments.

??»????» Succès colossal »+++????

AVIS
Toutes les personnes qui ont des comptes à présenter ou des réclamations à

faire à la maison

F". -ROTÏ*AGI-:__;_=. __. G"

(Entreprise de la Directe)
sont priées de le faire, d'ici au

20 JUILLET 1901, en ses bureaux, Port de Hauterlye.

Ancien Jardin botanique
DIMANCHE 14 JÛÏLLE- 1901

GRAND CONCERT
donné pal' la

f ^anfareJPessinoise
Vin et bière premier choix

Se recommande, LE TENANCIER

Dr BAUER
absent jusqu 'au 1er août

Brasserie ie la Promenade
TOUS LES SAMEDIS c.o.

TRIPES
Restauration à toute heure

Macie fln Stand -HiUTERIVE - Place lia Stand
Dimanche 14 juillet 1901

Grande le tiwgêtre
organisée par la

Société de tir l'TOIOT
Tir a prix le matin, et jeux di-

vers dès 1 heure de l'après-midi»
Le tirage de la tombola s'effectuera à

7 heures du soir. 
Cantine et bonne consommation à là

disposition du publie

En cas de mauvais temps, la fête sera
'renvoyée de huit jours.

LE COMITÉ.
Dans un joli village de l'Oberland

bernois, hôtel récemment construit, on
prendrait des O 1033 N

PENSIONNAIRES
Bonne cuisine, jolie vue sur les glaciers

d'Oldenhorn, Wildhorn, etc. Se recom-
mande, G. Kohli, propriétaire , Hôtel
zum Olden, Gstaad , près Gessenay,
canton de Berne. 

SERRIÈRES
Cuisine populaire

Belle terrasse ombragée. — Grande salle
pour sociétés et écoles. — Salle réservée
pour familles. — Dîners et goûters sur
commande. — Thé, café, chocolat à toute
heure» — Divers rafraîchissements. —
Consommations de 1èr choix et service
sbighé. — Salle de lecture ouverte
au public;

Se recommande, La tenancière.

CORHADI ¦ top il Ou
(En face de la Gare)

DIMANCHE 14 JUILLET
GRANDE

Fête Champêtre
organisée par la

Société de Mn.iqne «lU î HON »
Jeux divers. — Consommations de

premier choix.

Répartition de pains de sucre

gk W En cas de mauvais temps la fête
sera renvoyée.

Restaurant jyMHERLY
CE SOIK, dès 6 '/a heures

Tripes nature et en sauoe
8autêe do lapin

Bifteck. Côtelettes. Foie de veau
Dîners à fr. 1, 1.20 et 1.50

Se recommande.

PENSION-FAMILLE
à proximité de l'Académie et de l'Ecole
de commerce. "Vie de famille. Confort
moderne. Electricité. Chambres donnant
sur la promenade, le lac et les Alpes.
Excellente table.

S'adresser rue des Beanx-Arts 14,
2"-0 étage. c. o.

Un jeune étudiant de Bâle cherche
pension et logis pour les mois d'août et
de septembre dans une bonne famille
romande, à Neuchâtel où dans les envi-
rons. Prix modéré. — Adresser offres à
M. Rûegg, instituteur, Hammerstrasse 16,
Bâle. J

Cuisine populaire
Trésor -*5-

SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE
ayant pour but de fournir une nourriture
abondante et saine,

sans bénéfices
&?* Ne pas confondre avec les

établissements privés de même nom.

Madame veuve François
APO TH UJLOZ, ses enfants et
leurs familles,* remercient bien
sincèrement toutes les personnes
qui leur ont témoigné tant de
sympathie pendant les jo urs de
deuil qu'ils viennent de traverser.

*3MBeBBSEÊÊm mMBÊWE\\m4tmil'ë mStWkcWm

^¦BV_BB___________B______H___nBB--BV-------Bi

Monsieur et Madame Eugène I
VUARNOZ-RASTORFER et I
leurs familles, remercient bien sin- I
cèrement toutes les personnes qui I
leur ont témoigné tant de marques I
de sympathie dans les jou rs de I
deuil qu'ils viennent de traverser. I

Juillet 1901. I

;—~~—rri
tlne jeune anglaise, de bonne

famille, désire trouver, pour le mois
de septembre, une place au pair dans
une famille ou ttn pensionnât de la Suisse
romande, ou elle aurait, en échange dé-
leçons d'anglais, l'occasion de se perfec-
tionner dms la langue française. Réfé-
rences : Mme G. Godet, Evole, Neuchâtel.

Petit endroit pas cher

HOTEL
~
TÊRffl!NUS

VERRIÈRES (Saint)
A REMETTRE tout de suite, pour

départ,

PENSION BOURGEOISE
ayant clientèle assurée payant bien, huit
pièces, chambre de bains. — Barrés,
Rhône 22, Genève, Commerces et immeu-
bles à vendre. H 6035 _<

Réunion de la Tourne
Le Comité a décidé que la réunion

religieuse annuelle aura lieu le troisième
mercredi de juillet, soit le 17, dès
9 heures du matin si le temps est beau,
au lieu du premier mercredi.

Cette réunion repose sur les bases de
l'Alliance évangélique et chacun y est
cordialement invité.

On chantera les Chants Evangéliques.
_Le Comité d'organisation.

-

ê 

TOME - CLUB
S UISSE

Section neuchâteloise

PROMEMDE-CÔIIKSE
Convers - Mliers- Bienne - NencMt.1

Dimanche 14 Juillet 1901
S'inscrire chez le secrétaire (G. Petit-

pierre, Treille 11), jusqu'au samedi à
midi. I-E COMITÉ.

Neocomia
FÊTE DE FIN D'ANNÉE

.Lundi 15 juillet 1001
à 8 h. du soir, à

BELLEVIJE^
AU 

PLàN
MM. les V.-N. sont cordialement invités.

SOCIÉTÉ FRATERNELLE
de

PRÉVOYANCE
Les membres de la section de Neuchâtel

sont invités à accompagner les délégués
qui se rendront au Locle dimanche
14 juillet, pour l̂'assemblée bisannuelle,
et à assister au cinquantenaire, ainsi
qu'à l'inauguration de la bannière
cantonale' de la Société fraternelle de
Prévoyance, qui auront lieu le même jour.

LE COMITÉ.

CONVOCATIONS k AVIS DE SOCIÉTÉS
SOCIÉTÉ NEUCHÂTELOISE

DE

TIR AU REVOLVER
Dimanche 14 juilllet ÎQOI

à 2 h. du soir

TIR -EXERCICE
V isuels du Tir f é déral de Lucerne

MUNITIONS SUR PLACE

Tous les amateurs sont invités à
se faire recevoir membres de la
Société. — Entrée 5 francs

LE COMITÉ.

Restaurant du Concert

Aujourd'hui Tripes nature

BONDËLLES
fritiire à, tcuite _t_.eT-i.re

Clinique particulière, Thoune
Traitements ttopeiitipes, etc.H33I4t

P*- V^GELI
SAGE-FEMME

M"'° BERGER-BOUHQUIN
Bue du Château 4

avise sa bonne clientèle que, dès ce jour,
elle reprend ses occupations.

°LA GUERRE AHGL0-B01R
Lord Methuen a surpris un camp boer

à Anzelberg. Il a fait 43 prisonniers et
¦pris 48 chariots, plus une grande quan-
tité de munitions et de bétail. Les Boers
ont perdu leur commandant tué et 6
blessés. Les Anglais ont eu 2 blessés.
La pacificat ion de la région est immi-
nente.

— L'administrateur anglais suppléant,
qui revient d'inspecter les camps de con-
centration du sud de l'Orange, se déclare
absolument satisfait du traitement et de
l'état général des réfugiés, ainsi que des
arrangements faits pour établir les ser-
vices religieux dans les camps.

France
A la séance de mercredi du conseil

général, M. Tournade a proposé d'émet-
tre un vœu en faveur de la création d'une

ligne de chemin de fer de Lons-le-Saul-
hier à (îenève par Saint-Claude et la
Faucille. Cette opération est nécessaire,
a dit M. Tournade, pour éviter les effets
désastreux pour le trafic français résul-
tant de la concurrence de la ligne du
Gothard récemment ouverte et de celle du
Simploq, qui va bientôt s'ouvrir.

M. Grébauval, président, a déclaré
qu'il était d'accord sur le fond, mais
qu'il ne voulait pas qu'on indiquât un
tracé qui ne serait utile qu'à la ville de
Genève. Il a examiné les tracés par Pon-
tarlier-Lausanne, Nantua-Bellegarde et
Saint-Amour-Lyon, tt a conclu au ren-
voi du projet de vœu à la commission
pour nouvelle étude. Le renvoi a été pro*
nencéi

Dans un article sur la question de Fa-
chodo, P« Echo de Paris » dit que la
publication du « Figaro » sur cette même
question contenait de nombreuses et
grosses erreurs. Le commandant Mar-
chand, dit ce journal, emportait bel et
bien dans sa poche, lorsqu'il quitta la
France, l'ordre d'occuper le Bahr-el-
Ghazal et de faire flotter les couleurs
françaises sur Fachoda. Aussi, lorsqu il
adresse sa lettre officielle à lord Kitehe-
ner, il débute ainsi : « Je crois devoir
vous informer que, par ordre de mon
gouvernement, j'ai occupa , 1e Bahr-el-
'^hazal jusqulà Mechra-el-Rek et au 

con-
fluent du Bahrrel-Djebel jusqu'au pays
Phillouk de la rive gauche du Nil jusqu'à
Fachoda. »

L'« Echo de Pans » rappelle en outre
que, dans sa retraite, Marchand dut
abandonner pour trois mois de vivres,
des troupeaux et des approvisionnements
de tous genres, en sorte qu'il n'est pas
exact de dire qu'il ait abandonné Fa-
choda parce que ce poste était trop éloi-
gné de toute base de ravitaillement.
L'« Echo de Paris » affirme également
que l'idée de faire rentrer le comman-
dant Marchend par l'Abyssinie n'est
point de M. Delcassé ; c'est Marchand
lui-même qui, ne voulant pas traverser
en vaincu les lignes anglaises et donner
en spectacle à l'Egypte l'humiliation de
la France, insista pour que le retour s'ef-
fectuât par l'Ethiopie. M. Delcassé, dit
en terminant l'« Echo de Paris », avait,
les premiers jours, maintenu les reven-
dications de la Fi ance : c'est la remise
d'un ultimatum et non d'une note ver-
bale qui a contraint le gouvernement à
accepter toutes les exigences de l'An-
gleterre.

— Dans une lettre adressée par M.
Waldeck-Rousseau à M. Piot, sénateur,
le ministre de l'intérieur dit qu'il ne
possède encore que des résultats provi-
soires du dernier recensement. Ces ré-
sultats font ressortir une augmentation
de 412,364 habitants, alors que l'aug-
mentation constatée pour la précédente
période quinquennale n'a été que de
175.027 habitants.

Allemagne
La crise financière est toujours latente.

Des consortiums se forment pour soute-
nir les banques ébranlées. La Breslauer
Disconto Bank réduit son capital de 10
millions. Les syndicats de WestphaUe
annoncent q»'ils diminuent de 33 % lfl
production du coke.

La compagnie d'électricité Helios an-
nonce qu'elle a trouvé de l'argent pour
continuer l'exploitation qu'elle restrein-
dra. La Société silésienne psur l'indus-
trie chimique a fait faillite à Gœrlitz.

Angleterre
L'amirauté publie les documents don-

nant les grandes lignes des manœuvres
navales. Deux flottes seront mobilisées
mardi prochain, comprenant ensemble
163 navires.

— Le ministère de l'intérieur a dé-
cidé d'étendre l'application du service
de mensuration anthropologique à tous
les détenus condamnés à un an de prison
au moins.

Bulgarie
La rencontre du prince Ferdinand de

Bulgarie et le grand-duc Alexandre Mi-
chaïlovitch, au château d'Euxinograd,
près Varna, a été marquée par un carac-
tère de cordialité exceptionnelle. A la
réception figuraient les membres du
clergé, du gouvernement, de l'armée et
des délégués des sociétés patriotiques,
désireux de saluer l'envoyé du tsar. Le
grand-duc a affirmé que sa visite n'a au-
cun but politique, qu'elle est seulement
la preuve de la sympathie et de l'intérêt
du tsar pour la Bulgarie.

Le prince Ferdinand a adressé un télé-
gramme de remerciements à l'empereur
Nicolas II, et le gouvernement bulgare
au comte Lamsdorf, en disant que la vi-
site du grand-duc affermira encore les
liens qui existent déjà entre la Russie et
la Bulgarie.

Chine
On mande de Pékin au « Daily Tele-

graph » que les puissances européennes
sont opposées au projet du Japon de ré-
clamer à la Chine une indemnité supé-
rieure à celle fixée précédemment. Le
Japon serait, par contre, soutenu par les
Etats-Unis.

— On mande de Rome à la « Daily
Chronicle » que le Vatican est décidé à
ne plus réclamer, pour les missions ita-
liennes en Chine, la protection des con-
suls italiens.

NOUVELLES POLITIQUES

Les établissements et mai-
sons de banque soussign és ont
l'honneur d'informer le public
que leurs bureaux seront fer-
més à 5 heures, du 15 juillet
au 14 septembre:
Banque Commerciale.
Crédit Foncier.
Antenen & Bonhôte.
Berthoud & Cle.
Bovet & Wa&er.
DuPasquier , Montmollin & Cls.
Georges Nicolas L C10.
Perrot &0V
Pury & C10.

SOCIÉTÉ DE TIR AUX ARMES DE GUERRE
NEUCHÀTEL-SERRIÈRES

Dimanche 14 juillet, de 7 à 11 heures
DERNIER TIR OBLIGATOIRE

BIBLIOT1EQÏÏE
de la

VILLE DEJJ£UCHATEL
Tous les livres de la Bibliothèque doivent être rendus ponr le 15 juillet

courant, en vue de la revision générale.
Le prêt des livres est suspendu jusqu'à nouvel avis.

______ BIBLIOTHÉCAIRE



Secrétariat ouvrier. — On écrit de
Zurich à Y* Allgemeine Schweizer Zei-
tung - de, Bâle que' pendant les séances
du Conseil municipal de Zurich, le secré-
tariat ouvrier sera complètement dégarni.
En effet, le titulaire du secrétariat, M.
G(reulicb,,et ses deux adjoints, MM. Merk
et Morf , iont tous trois partie du nou-
veau Conseil municipal.

Le secrétariat ouvrier peut se permet-
tre ce qu'aucune autre administration
publique ou privée ne se permettrait.
Quoi d'étonnant si, travaillant dans ces
conditions, il ne parvient pas à terminer
les études qui lui sont demandées par les
autorités fédérales 1

. 2.URICH; — , Mme Johanna Spyri,
l'auteur de « Heidi » et de plusieurs
autres nouvelles populaires, est morte
lundi à Zurich, à l'âge de 74 ans. Elle
était née dans le petit village de Hirzel,
près de Horgen. Sa mère, Meta Heusser,
était déjà une femme de lettres distin-
guée. Son mari, Bernard Spyri, fut
rédacteur de l'«Eidgen(5ssische Zeitung-,
cuis greffier de la ville de Zurich. Il
est mort en 1884. Johannâ Spyri eut
aussi le chagrin de perdre son fils uni-
que au moment où il venait de terminer
ses études.

ilohanna Spyri était une nature forte
et profondément religieuse. Elle supporta
avec courage les épreuves de sa vie et
trouva des consolations dans ses convic-
tions et dans son travail. Les nombreu-
ses nouvelles qu'elle a écrites sont avant
tout destinées à la jeunesse. Mais elles
attirent et retiennent également les gran-
des personnes. Elles se distinguent par
un don véritable d'observation, par une
inspiration élevée, saine et vigoureuse.
Le plus connu de ses récits est « Heidi's
Lehr- und Wandeljahre ».

AR&OVIE. — La cour d'appel du can-
ton d'Argovie a prononcé son jugement
dans l'affaire JtBger, conseiller national
et journaliste, contre le rédacteur Wan-
ner. Le tribunal a confirmé dans toutes
ses parties le jugement du tribunal de
district.

M. J_eger, rédacteur de la « Schw.
Freie Presse. » avait intenté un procès
en diffamation à M. Wanner, rédacteur
du « Tagblatt, i de Baden. Celui-ci se
défendit en accusant sa partie adverse
d'avoir commis un faux en écriture pri-
vée. Le tribunal de première instance
avait condamné M. Jteger, conseiller na-
tional, à 50 francs d'amende et aux frais
du procès et le Tribunal cantonal, sta-
tuant sur un recours du condamné, a
maintenu ce jugement.

* Cette affaire a fait beaucoup de bi*uit
en Argovie et cela se comprend. On ne
voit heureusement pas tous les jours un
conseiller national convaincu de faux.

CORRESPONDANCES

Monsieur le rédacteur,
Il y a des gens qui ne sont jamais

contents, des esprits grincheux qui se
croient obligés de tout critiquer, parti-
culièrement ce qui se fait dans le do-
maine public, dans celui qui s'occupe
spécialement de la restauration , de la
conservation des édifices, des œuvres
artistiques, historiques qu'une ville peut
posséder.

Cependant, que ne fait-on pas che2
nous pour restaurer, pour conserver,
pour remettre au propre lès vieilleries
des temps passés I

Il suffit de rappeler la restauration du
délicieux édifice des Halles, restauré et
passé en couleurs avec toutes ses sculp-
tures . les superbes appuis en fer forgé
du balcon du Palais Rougemont, restau-
rés et passés en couleurs ; certains pan-
neaux en chêne sculpté, restaurés aussi
et passés en couleurs, et bien d'autres
restaurations que l'on pourrait citer,
particulièrement celle qui 's'exécute en
ce moment sur le toit de l'Hôpital de la
ville, où l'on restaure les beaux vases
décoratifs placés aux angles de la partie
supérieure du toit.

Ces vases en fer blanc, d'un galbe si
élégant, œuvres originales d'un ouvrier
artiste de l'époque qui les a martelées et
ciselées, vont être restaurés et passés à
la couleur rouge. On se demandera en-
suite dans quelle matière1 ces vases ont
été travaillés. Est-ce en ciment, en bois*
est-ce de la fonte de fer ou du zinc
estampé? Et après î... Peu importe. Le
temps les avait patines, la main des
hommes jusqu'à présent les avait res-
pectés... maintenant ils seront restaures
el passés en couleur l

Allons, tant mieux I une restauration
de plus dans notre bonne ville !

Neuchâtel, 12 juillet 1.01.
Monsieur le rédacteur,

Lorsque les administrations s'ingé-
nient dans le but de procurer au public
des avantages sensibles ou de faciliter
ses plaisirs, je crois qu'il est bon, non
seulement d'en profiter soi-même, mais
d'en faire profiter également son pro-
chain. C'est pourquoi je me permets
aussi de rendre attentif vos lecteurs à
1 avis au public qu a publié, dans la
« Feuille d'Avis » du 11, la Société de
navigation à vapeur. Je veux parler de
la course de banlieue n° 12 qui permet
en tout temps cet été, mais spécialement
à la fin des journées chaudes, de faire
sur le lac une charmante course à prix
très réduits. Le bateau part à 8 h. 10 du
soir de Neuchâtel pour Cudrefin , et ren-
tre à Neuchâtel, sans arrêt, à 9 h. 10.
Bien des Neuchâtelois n'ont jamais mis
le pied sur l'autre rive du lac ; mais un
bien plus grand nombre encore n'ont
jamais contemplé du large le splendide
spectacle de l'illumination de la ville
étagée sur les flancs de la montagne, ni
joui de la fraîcheur et du tranquille re-
pos qui semblent émerger du sein des
flots. Il faut profiter de l'occasion. Nul
ne s'eû repentira.

Agréez, etc. w.

CANTON DE NEUCHATEL

Le Grand Conseil se réunira le __
juillet avec l'ordre du jour suivant :

Vérification des pouvoirs et assermen-
tations.

Rapports du Conseil d'Etat à l'appui
des projets suivants : Révision de la loi
sur l'impôt direct ; décret soumettant au
peuple la question de la revision de l'ar-
ticle 23 de la Constitution ; revision de
la loi sur l'assurance des bâtiments; dé-
cret allouant un crédit pour terminer les
travaux de la Clusette ; décret allouant
an crédit supplémentaire pour la correc-
tion du Ruz Chasseran, du Seyon et du
Torrent ; décret allouant une subvention
pour la construction du chemin de fer
régional électrique du Val-de-Ruz, ligne
des Hauts -Geneveys à Villiers ; décret
créant un poste de commis au départe-
ment de police ; demande de crédit pour
couvrir les frais des obsèques du Dr
Adolphe Hirsch ; rapport au sujet de la
succession du Dr Adolphe Hirsch, di-
recteur de l'Observatoire cantonal ; dé-
cret concernant le poste de second se-
crétaire du département de l'instruction
publique ; demande de subvention en fa-
veur de la commune de Corcelles - Cor-
mondrèche pour la construction d'une
halle de gymnastique ; demande de sub-
vention en faveur de la commune de la
Chaux-de-Fonds, pour la construction
du collège de l'Ouest ; demande de cré-
dit pour réparations urgentes dans le
aliment académique; projet de loi con-
cernant la responsabilité civile de l'Etat,
des communes et de leurs fonctionnaires
Remployés (déposé à la session d'avril
1901) ; acquisition de l'immeuble rue du
Château , Nos 12, 14 et 16; acquisition
Pour le compte de l'Ecole-d'agriculture
d' un domaine situé sur les montagnes
If Cernier ; projet de décret autorisant
^commune de Fontainemelon à prélever
""impôt sur les successions collatérales
I sur les donations entre vifs et pour
l &use de mort.
[ Rapport de la commission de la place
fe tir à grande distance.

Val-de-Ruz. — Mercredi soir, à Fon-
tanemelon, M. L., agriculteur, a reçu
81 Pleine figure une ruade de son cheval ;
7 L- a le visage fort mal arrangé, plu-
Qeui _ dents ont été cassées, la mâchoire
P démontée : on espère, toutefois, que
'accident n 'aura pas de suites graves.
I* même jour, à Cernier, un jeune

^çon d'une dizaine d'années est tombé
Mo tas de foin, dans une grange, et
S eSt fra/ttn i ./ ,  1A _i.Ân„

Enseignement professionnel. — Le
Conseil d'Etat a confirmé la nomination
du citoyen Charles Huguenin au poste
de directeur technique de l'Ecole d'hor-
logerie du Locle, dès le 1er j anvier 1902.

Chaux-de-Fonds. — Jeudi soir, vers
dix heures, les flammes ont détruit une
ancienne maison faisant partie du village
des Planchettes.

Cette maison était inhabitée et conte-
nait une certaine quantité de bois, des
chars et une voiture. Le tout a été con-
sumé.

Les pompiers des Planchettes sont
aussitôt accourus sur les lieux, mais
leurs efforts ont été inutiles.

SainteMartln. — Une personne, Mlle S.,
a été renversée mardi soir par un vélo-
cipèdiste. Ce sont des blessures à ta tête
qui paraissent le plus faire souffrir la
victime de cet accident, dit la « Feuille
d'avis du Val-de-Ruz. -

Côte-aux-Fées. — Mardi matin , un
triste accident est venu jeter le deuil
dans une honorable famille du hameau
de Laderhier.

Mme' G. était occupée à étendre du
linge au-dessus de la citerne située à
deux pas de la maison ; une partie de la
Voûte faite de pierres sèches s'affaissa
subitement, entraînant le corps, de la
malheureuse femme dans l'eau. Les en-
fants restés à la maison, de même que
les voisins, n'entendirent aucun cri.

C'est à midi, en rentrant au logis, que
M. G., voyant l'ouverture pratiquée dans
la voûte de la citerne et le linge suspendu
au-dessus se rendit compte du malheur
qui avait frappé sa femme. Quelques voi-
sins aussitôt appelés retirèrent le corps
de l'eau ; on essaya de quelques soins,
mais en vain. .

La voûte de cette citerne était de cons-
truction relativement récente ; elle aura
probablement été ébranlée par la chute
de gros débris provenant du toit de là
maison de M. G., réparée il y a quelques
semaines.

FÊTE DE LÀ JEUNESSE
LE CORTÈGE

Il est de retour, ce jour de la fête de
la jeunesse cher à toute la gent écolière,
ce jour qui commence si bien les va-
cances. Avec quelle impatience nos en-
fants l'ont-ils attendu! Aussi sommes-
nous persuadés que pas un, hier matin,
n'a fait la sourde oreille et le paresseux
lorsque la diane s'est fait entendre. La
preuve, ce sont les joyeux essaims de
fillettes et garçonnets qui, de nonne
heure, sortaient de chaque maison, de
toutes les rues, rompant ainsi le calme
de notre cité.

La fête de la jeunesse est aussi la fête
des grands, des parents, et c'est sous
leurs regards alteùdris que défile tout
ce petit monde, marchant gaiement aux
sons des fanfares et — heureuse innova-
i- . _»_ vh _ _ __ « _^&M_-, _~uti_ -_ t -. tr\ r\ f\ A t-, rv. An>n v\ _-ltion — de notre groupe d Armounns.
L'ensemble du cortège est vraiment pit-
toresque.

Les fillettes, dans leurs fraîches toi-
lettes aux couleurs si diverses, ressem-
blent à nos jolies fleurs* des champs, et
les garçonnets dans leurs costumes plus
sombres ont un air raisonnable et grave
qui fait réfléchir. Et en voyant passer
devant nous nos écoliers à l'air heureux
et insouciant, nous nous reportions, par
la pensée, au temps où nous aussi nous
nous réjouissions de la fête de la jeu-
nesse et des plaisirs qu'elle nous réser-
vait.

Mais le cortège s'est séparé pendant
que nous faisions cette petite incursion
dans nos souvenirs. Les grands montent
gravement la rue du Château et les pe-
tits viennent prendre place au Temple
du Bas.

A LA COLLEGIALE.

C'est là que se rendent maintenant les
classes supérieures. La cérémonie a été
ouverte par un joli chant des garçons;
puis M. le pasteur S. Robert, en termes
sérieux et impressifs, a parlé sur ce texte :
«Je travaille à avoir toujours la con-
science sans reproche » (Actes XIV,
v. 16). Il y aurait, dit en substance,
M. Robert, bien des choses à vous dire
en ce jour. Mais je voudrais vous lais-
ser une parole qui vous fût toujours
utile : Travaillez à développer votre
conscience, faites son éducation, soyez
consciencieux dans les petits détails,
parce que la patrie a plus besoin encore
d'hommes vertueux que d'hommes de
talent.

Nous espérons que nos écoliers auront
bien écouté cette sérieuse et excellente
allocution et qu'ils en feront leur profit
dans les petits détails de leur vie en
classe en attendant les grandes luttes
dans lesquelles se révèlent la conscience
et la fidélité d'un homme.

Un chant des jeunes filles -La Charité»
de Rossini a suivi cette allocution et M.
Eug. Borel, président de la commission
scolaire, a adressé quelques mots bien
sentis de reconnaissance aux autorités
cantonales et communales pour leur ap-
pui bienveillant et efficace, aux membres
du corps enseignant , pour leur dévoue-
tYion! nnîc il a Hnnn__ rln Vinnct . •rmtin. 1-:

aux écoliers ann qu'ils travaillent aussi
à atteindre ce même but auquel tendent
tous nos efforts : «Le bonheur, et la pros-
périté de notre pays par le dévouement
de tous ses citoyens ».

Les jeunes filles ont encore exécuté
une «Idylle» de Giroud. Ces deux chants
ont fait grand plaisir à l'assemblée.

Le discours de M. le directeur Paris
vaudrait d'être rapporté tout entier. On
y sentait vibrer l'amour de la jeunesse
et le désir de lui faire aimer tout ce qui
est beau, bon, juste, élevé, aimable.

M. le directeur, en souhaitant de bon-
nes vacances à tous les écoliers, les
engage à bien remplir leur temps, et
pour cela à faire beaucoup d'exercices
physiques, à développer leur corps —
sans fuir leur famille, — afin que leur
esprit et leur être physique se dévelop-
pent aussi harmoniquement.

Les courses à pied apprendront beau-
coup aux enfants, car ils liront dans le
livre de la nature, la belle création de
Dieu; ils observeront ce que l'homme a
mis dans la nature et feront connaisance
avec une foule de choses intéressantes
qui passent si souvent inaperçues autour
d'eux et à côté d'eux. Ainsi ils appren-
dront à aimer leur petite patrie neuchâ-
teloise et les hommes qui l'ont honorée ;
ils consacreront aussi leurs loisirs à lire
les oeuvres des bons écrivains et. de cette
manière, nos écoliers auront bien em-
ployé leur temps et réaliseront le pré-
cepte de l'apôtre : - Glorifions Dieu dans
nos corps et dans nos esprits qui appar-
tiennent à Dieu ».

C'est sous cette impression sérieuse
que la Collégiale se vide. Cet après-midi
nos enfants s'amuseront et jouiront de
la fête qui leur a été préparée sur la pe-
louse du Mail où se sont succédé déjà
tant de génération de petits Neuchâtelois.

AU TEMPLE DU BAS

A 10 heures, un nombreux public, et
environ deux mille enfants aux fraîches
toilettes et à la physionomie radieuse
avaient pris place dans le temple. La cé-
rémonie s'est ouverte par un morceau
d'orgue suivi du cantique « Eternel Roi
des cieux », entonné par toute l'assem-
blée. M. le pasteur DuBois monte en
chaire, et, prenant pour texte cette pa*
rôle toujours actuelle de l'apôtre Paul :
« Enfants, obéissez », adresse une cha-
leureuse exhortation à scn jeune audi-
toire et lui démontre que l'obéissance
résume tous les devoirs de l'enfant. La
véritable obéissance n 'est en somme que
la soumission au devoir, c'est-à-dire à la
conscience, et c'est dans cette soumis-
sion que l'on trouve le secret de l'hon-
neur et de la liberté.

Les classes de garçons exécutent en-
suite avec ensemble et entrain le « Con-
cert dans la forêt », chant à trois voix,
avec accompagnement d'orchestre.

Le délégué de la Commission scolaire,
M. F; Blanc, s'adresse d'abord aux en-
fants, les exhorte au travail et attire
leur attention sur les conséquences de la
paresse, tout en cherchant à leur incul-
quer le sentimant de leur responsabilité;
en terminant, M. Blanc fait appel au
concours et à l'union de la famille, de
l'école et des autorités, afin que tous les
efforts réunis contribuent au bien de
notre jeunesse .

Aprèb le chant «Réveil du printemps»
bien rendu et agréablement nuancé par
les jeunes filles, M. Piaget, directeur des
écoles, exhorte*ui aussi, la jeunesse au
travail s'inspirant de ce conseil de La
Fontaine :

Trop de morale-entraîne trop d'enttui.
Le conte fait passer la morale avec lui.

Il raconte une anecdote fort goûtée des
petits et salutaire à tous.

Cette belle cérémonie s'est terminée
par la « Prière patriotique » de Jaques-
Dalcroze chantée par tous les enfants.
L'auteur avait bien voulu écrire pour
cette circonstance un accompagnement
avec orchestre. Ce morceau de musique,
très goûté du public, a produit un fort
bel effet. Des remerciements bien méri-
tés ont été adressés par M. le pasteur
.DuBois aux membres de l'orchestre,
auxquels nous associons MM. Stoll et
Fùhrer, professeurs de chant. L. C.

AU MAIL

La fête battait son plein et chacun
s'en allait où son cœur le menait, qui
dépenser ses petits sous chez les mar-
chands de ballons et de choses extraor-
dinaires en papier, qui s'allongent dé-
mesurément... sans que le voisin se doute
de ce qui le menace ! — qui chez le fa-
bricant de «cornets» ou de glaces, pen-
dant que les enfants des classes primai-
res autour de leurs institutrices atten-
daient, le cœur palpitant, ce que le sort
leur réservait dans la tombola ou la pê-
che miraculeuse. Oh I les jolies surprises I
tandis que les garçons s'escrimaient à
conquérir l'objet rêvé, en montant, le
long du mât dit de cocagne, quand on
n'en redescend pas bredouille, ou en
concourant dans ces drolatiques courses
aux sacs qui dérident les plus graves.

Les carrousels sont toujours assiégés
et MM. les membres de la commission
préposés aux entrées, ont bien de la
peine à caser tout ce petit monde.

Et la collation, où la citronelle joue
un grand rôle, et personne ne s'en plaint,
au contraire. Et la danse dont on s'est
rAiniii rfps m>m»ini<r: r_iirnnr

Somme toute* belle fête sans un nuage,
sanS une men&Ce d'otage, et dont l'or-
ganisation excellente a irappê les nom-
breux aïùis de nos enfants qui se pres-
sent au Mail en ce jour.

Et maintenant bonnes et heureuses
vacances à tous : professeurs et élèves et
à ceux qui s'occupent avec tant de dé-
vouement de nos écoles.

Pavil lon de Musique- — Dimanche,
11 heures, concert donné par la société
de musique « Helvetia » de Granges
(Soleure), 45 exécutants.

La prévision du temps pour Neuchâtel
Pour le mois de juin, le bulletin

météorologique de la station centrale
suisse a donné des indications du temps
probable, qui ont eu pour Neuchâtel le
succès suivant :

I Partiel 1)
Prévisions , Justes j u^g Fausses

} o g ' a 
93 »/ 0 7 <yo 
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Moyens 1883, 1901 [ 85 % 12°/o 3%
R. W.

CHRONIQUE LOCALE

DERNIÈRES NOUVELLES

Zurich , 12 juillet.
Le comité directeur de l'Association

internationale pour le développement de
l'enseignement commercial se composera
d'un comité restreint qui comptera pour
le moment neuf membres, el d'un grand
comit é dans lequel siégeront des repré-
sentants de tous les pays faisant partie
de l'Association. Les assemblées géné-
rales auront lieu tous les trois ans.

M. Graham, inspecteur à Wakefield ,
et M. Dieme-Saxer, conseiller municipal
à Saint-Gall , ont présenté des rapports
sur l'organisation de l'enseignement
commercial dans les différents pays et
sur l'éducation pratique des jeunes com-
merçants.

M. Graham a été chargé de fixer les
nrîrtiiinûc rln l'ancnî(ynumailr f*-f-IYImorPial

Il fera appel, pour ce travail, aux diffé-
rents groupes nationaux.

Paris, 12 juillet.
Vendredi iflatin oflt eu lieu des essais,

par M. Saïjtos ÏJumont.-à bofd de son
nouveau ballon dirigeable, «Je 5.0 m3,
muni d'un moteur à pétrole. Ces essais
ont été couronnés d'un grand succès. Le
ballon a fait à 530 mètres de terre, plu-
sieurs fois le tour de Longchamps et
s'est dirigé dans tous les sens à la vo-
lonté de l'aéronaute ; dans son voyage,
il s'est avancé jusqu*au Trocadôro. Une
avarie au gouvernail ayant nécessité une
descente, le ballon est revenu à son point
de départ, contournant ïa toiîr Eiffel

Après 1 h. 10 de voyage, arrêt et Ré-
paration compris, la vitesse atteinte a
été de 40 kilomètres à l'heure. Le ballon
est. ensuite reparti pour le parc aérosta-
tique de l'Aéro-Club, où il est arrivé en
quelques minutes, après avoir traversé
la Seine. Si le temps le permet, M. Santoa
Dumont fera des essais officiels samedi
et dimanche, afin de gagner le grand
prix de 100,000 fr.- de l'Aéro-Club:

Chicago, 12 juillet.
La chaleur continue à être intense

dans le sud et l'ouest. Oh annonce de
Topéka que les récoltes dans tous les
districts du Kansas ont beaucoup souf-
fert et que les pertes éprouvées de ce
chef atteindront 50 p. c. de la valeur des
récoltes.

Saint-Pétersbourg, 12 juillet.
La « Gazette du commerce et de l'in-

dustrie » annonce que l'état des blés est
devenu très défavorable dans la province
du Don, dans les districts voisins de
celle-ci, dans les provinces d'Efcateri*
noslav et de Kbarkof , dans plusieurs
parties des provinces de Saratof et de
Samara, dans les districts septentrio-
naux de la Tauride, dans la partie occi-
dentale de la région de la Vistule, sur
les bords de la Baltique, dans quelques
districts de la régioh septentrionale de
la Russie avoisinant les riviètes Okâ,
Kama et Wiatka, dans une grande partie
de la contrée septentrionale de Volga,
dans la région de l'Oural et diverses au-
tres localités.

Londres, 12 juillet
A la Chambre des communes, M. Bro-

drick lit un télégramme de lord Kitehe-
ner, déclarant qu'un lieutenant anglais
et sept hommes ont témoigné sous ser-
ment avoir vu des Boers tirer à coup de
fusil sur les blessés du champ de bataille
de Vlakfoutein, ainsi que l'avait annoncé
un correspondant (celui du « Daily Mail » ).

Lond res, 12 juillet.
Les journaux du soir s'occupent lon-

guement de l'affaire de Vlackfontein et
de l'achèvement des blessés. Pour la
presse jingoe, ces actes de cruauté repro-
chés aux Boers ne font pas l'ombre d'un
doute. Elle semble se réjouir de ce que
la campagne de calomnie contre les Boers
paraisse recevoir une sorte de consé-
cration.

Les autres journaux, et de ce nombre
la « Westminster Gazette » semblent
craindre un jugement précipité. Ce der-
nier journa l dit que les admirateurs et
le 3 défenseurs les plus ardents des Boers
auraient mauvaise grâce a ne pas accep-
ter la confirmation officielle , obtenue à la
suite d'une enquête sérieuse et impar-
tiale, d'actes de cruauté isolés qui peu-
vent s'être produits au combat de Wlack-
fontein. Mais, ajoute-il, ce ne serait pas,
quand bien même, une raison pour en
tirer la conclusion que tous les Boers
sont capables ou coupables d'actes sem-
blables. Il y a des canailles dans l'armée
boer comme dans toutes les armées et
l'acte d'un seul n'engage en r ien la res-
ponsabilité de tous.

Le « Star » reprend l'argument du
« Daily News » que les seuls témoins
entendus jusqu'ici appartiennent à la
yeomanry, qui a été obligée d'aban-
donner l'artillerie en laissant la défense
aux régiments du Derbysbire. Ce journal
ajoute que cinq hommes de ce régiment,
dans des lettres racontant l'engagement,
ne font aucune mention des fai ts incri-
minés, ce qui, dit en terminant le «Star»,
est au moins étrange.

Les fêtes de Bâle

Bâle, 12 juillet.
Le train spécial de Liestal est arrivé

vendredi à 5 h. 45, amenant les hôtes
d'honneur fédéraux et les autorités
de Bâle-Ville et de Bâle-Campagne. Le
canon du corps des cadets se met à ton-
ner et les acclamations de plusieurs mil-
liers d'enfants des écoles, qui sont ali-
gnés le long de la rue St-Jacques, et qui
lancent des fleurs, se font entendre.

Le cortège se dirige du côté de la
place du Marché accompagné par des
étudiants à cheval. Un détachement de
cavalerie ouvre la marche, puis immé-
diatement après viennent le président de
la Confédération, M. Brenner, M. Com-
tesse, conseiller fédéral,le vice-chancelier
M. Schatzmann , ainsi que M. le conseil-
ler d'Etat David, puis les voitures des
invitée, les autorités de Bâle-Ville et de
Bâle-Campagne, les représentants des
divers cantons accompagnés ou précé-
dés de leurs huissiers. Plusieurs milliers
de personnes se pressent dans les rues.
Le temps est superbe ; ij n'y a pas un
nniiffn an mol

La peste
Marseille, 12 juillet.

La situation sur le « Laos » est excel-
lente ; aucun nouveau cas de peste n'a
été constaté parmi les chauffeurs arabes.
Il n'y a eu aucun décès à l'hôpital. Quant
à l'état sanitaire des passagers et des
hommes de l'équipage, il ne peut être
meilleur.

(SERVICE SPéCIAL »?. Là Feuille d'Avis)

Lon dres, 13 juillet.
Lord Kitehener télégraphie de Preto-

ria en date d'hier qu'un détachement an-
glais a été attaqué là veille par les Boers
¦t Hotskop. Les Boers ont été repoussés ;
:outefois ils se sont emparés de deux ca-
tions de 7 livres. Les pertes anglaises
.ont de 3 morts et 7 blessés.

Madrid'. 13 juillet.
Le vapeur « Mexico » venant de Bue-

nos- Ayres, a échoué dans le brouillard à
Uastello. Le bâtiment .et la cargaison
=ont complètement perdus. Les 180 pas-
sagers et l'équipage ont été sauvés par
les pêcheurs de la ctfte.

Les autorités espagnoles se sent ren-
dues sur les lieux pour porter secours
aux naufragés. La cargaison se compo-
sait de cafés, maïs, etc.

Paris, 13 juillet.
La chaleur était très forte ces jours

derniers à Paris. Il y a eu de nombreux
cas de congestion et d'insolation. Hier,
8 personnes sont mortes d'insolation.

Londres, 13 juillet.
Une incendie a éclaté dans les docks

des Indes orientales, détruisant plu-
sieurs entrepôts de thés et de denrées
coloniales. Les bureaux de la Douane
ont beaucoup souffert Les pertes sont
évaluées à plus de six millions de francs.

DERNIÈRES DÉPÊCHES

Les Chinois à la rescousse. — Le
problème de la main d'œuvre, dans la
colonie anglaise de la Côte d'Or est ex-
trêmement difficile à résoudre, paraît-il,
parce que les indigènes ne veulent à au-
cun prix, travailler dans les mines et
que les mines sont l'industrie capitale
ou plutôt unique de la colonie. Il se
passe là-bas à peu près ce qui se passe
dans le Congo français.

On a successivement essayé de recru-
ter des Apolloniens (peuplade de l'inté-
rieur relativement active), des noirs du
Libéria et des Kroumen. Mais tout cela
ne donne que des centaines, tandis qu'il
faudrait des milliers de travailleurs.
C'est pourquoi, aujourd'hui, l'on songe
à autre chose.

Une société se constitue en vue de
l'introduction de main-d'œuvre chinoise.
Les Chinois sont excellents comme mi-
neurs, ce qui ne les empêche pas d'être
bons cultivateurs et de savoir faire ren-
dre au sol tout ce qu'il peut produire,
ce dont la population indigène de la
Côte d'Or est incapable. Il n'est pas rare
que, dans un village où l'on est obligé
de s'arrêter pour passer la nuit, on ne
puisse pas seulement se procurer un ré
gime de bananes pour la nourriture des
porteurs. Même autour des mines, l'in-
digène ne récolte rien pour le vendre.
L'introduction des travailleurs d'Ex-
trême-Orient pourrait avoir pour résul-
tat d'inculper à ce peuple encore enfant
plus d'ambition et d'industrie.

CHOSES ET AUTRES

Bourse de Genève, du 12 juillet 1901.
Actions Obligations

Central Suisse — .— S°la féd.ch.de f. — .—
.ura-Simplon. 199.50 3»/> fédéral 89. 101.50

Id. bons 13.GO 3»/o Qen. àlots. 100.—
N-E Suis.anc. — .— Prior.otto.4% —.—
ranrw. suis' —.— Serbe . . 4 % 381.—

\ oie étr. gen. —.— Jura-S., 3V>°/o 490.S7)
co-Suis. elec. 394.— Id. gar. S»/.»/» 1001.—

-q'Commerce 1031.50 Franco-Suisse 459.—
j nionfin.gen. 527.— N.-E. Suis. 4»/,, 510.50
Parts de Sétif. —.— Lomb.anc.S»/» 360.50
Gape Gopper . 121.50 Mérid.ital.3»/0 311.—

Demandé Offa rt
Changes France . . . .  99.97 100.03

A Italie 95.15 96.15ft Londres . . . . 25.14 25.19
Oenôve Allemagne . . 123.35 123.50

Vienne . . . . 104.50 105.50

Cote de l'argent fin en gren. en Suisse,
fr. 103.— le kil.

Genève, 12 juillet. Esc. Banq. Com. 3 */«%

Bourse de Paris, du 12 juillet 1901.
(Cours de olotve

3o/0 Français . 100.57 Bq. de Paris. 1025.-
Consol. angl. 92.50 Crfd. lyonnais 1004.—
Italien 5% . . 96.55 Banqueottom. 526.—
Hongr. or4°/0 — .— Bq. internat1' 342.—
Brésilien 4% 67.50 Suez 3627.-
Ext. Esp. 4»/0 71.10 Rio-Tinto . . . 1310.-
Turc D: 4 »/o • 2* 85 De Beers . . . 836.—
Portugais 3o/o 26.12 Ch. Saragosse 252.-

Actions Ch.Nord-Esp. lî-2.—
Bq. de France. — .— Ghartered . . . 76.—
Crédit foncier 630.— Goldlield . . . 185.—
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SSf -Vous rappelons que la— -
demande d'envoi de la Feuille
«l'Avis ft la campagne, pendant

l'été, doit être accompagnée de
la finance de 50 centimes (en
timbres-poste), prévue ponr tout
changement d'adresse ; ft défant

, de quoi elle ne pourrait être
nritte en considération..

Madame' Sperié-Bernieri et sa famille,
à Neuchâtel, Odessa et Anvers ; Monsieur
et Madame Sperlé-Monnard et leurs en-
fants, à Neuchâtel, ainsi que les enfants
de feu Paul Sperlé, ont la douleur de
faire part à leurs amis et connaissances
du décès de leur bien-aimé époux, frère,
beau-frère et oncle,

Monsieur Emile SPERLÉ-8ERNIER.
enlevé à leur affection le 11 juillet, dans
sa 53mB année, après une longue maladie

Neuchâtel, le 11 juillet 1901.
Heureux les débonnaires.

L'enterrement, auquel ils sont priés
d'assister, aura lieu samedi 13 courant , à,
3 heures.

Domicile mortuaire s faub. de la Côte 10.
On ne reçoit pas.

Monsieur et Madame Lûdi et leurs enfants,
Pauline, Christian, Hélène, Marie et Al-
phonse, ainsi que la famille Poffet, aux
Verrières-Suisses, font part à leurs amis
et connaissances de la perte «nielle qu'ils
viennent d'éprouver en la personne de
leur cher fils, frère et parent,

VILUIJ8
enlevé à leur affection par un triste acci-
dent, dans sa 9"16 année.

L'enterrement aura lieu dimanche 14
courant, à 1 heure.

Domieile mortuaire : Evole n° 35.

Monsieur et Madame Jules-Henri Scnlup.
et leurs enfants, ainsi que les familles
Schlup et Laager, font part à leurs pa-
rents, amis et connaissances du décès do-
leur cher fils, frère et parent,

Ï-OUIS-EBM©-*»
que Dieu a rappelé à Lui, à l'âge de six
mois, après une courte maladie.

Neuchâtel, le 11 juillet 1901.
L'ensevelissement, auquel ils sont priés

n'assister, aura lieu, samedi 13 courant,
à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Industrie 20A.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire-part.

L'imprimerie de la FEUILLE
d'AVIS livre rapidement les lettres
de faire-part.

AVIS TARDIFS
On a perdu, au Mail , un porte-mon-

naie vert, contenant de 100 à 150 francs,
plus un abonnement au funiculaire et
des timbres-poste. Le rapporter, contre
récompense, au poste de police.

agafigap» Nous apprenons avec plaisir
BlV qu'un accord vient d'intervenir
entre patrons et ouvriers coiffeurs de
Neuchâtel. — MM. les patrons ont TOUS
signé le tarif qui leur était présenté, dont
les principales dispositions, relatives aux
heures d'ouverture et de fermeture des
magasins, seront publiées très prochai'
nement.

Le Comité de l'Union ornière
de Ncncimtel.

Balletis météorologique da Jars-Simples
13 juillet (7 h. matin)

_______________________ ___________________ ___ v 1
• H _ _

S % STATIONS ff TEMPS * VENT • .
Sf « e< E »-u

450 Lausanne 19: Tr. b. tps. Calms.
389 Vevey 19 » \ »
820 Banmaroche 18 » »

1000 Avants s/Montr. 15? Qq. n. B. »
724 Glion 18. Tr. b. tps. »

1100 Caux s/Montreux 15| Qq.n.Beau. »
414 Box ¦ 17 Tr b. tps. »

1275 Villars s/Bex 15 » »
587 Sierre 21 1 »

1609 Zermatt 8 • »
772 Bulle 18. » »

1 632 Fribourg 16 » » ».-
543 Berne 16 » »
563 Thoune 17| » . »

' 566 Interlaken 18. - »
, 488 Lucerne 16 » »

1067 Sainte-Croix 17 . » » ;
, 482 Neuchâtel 18 » *

900 Macolin-Bienne 16 » *
s 810 Vallorbe 15 » »

894 Genève 20 » »
t 

t __ MU_I—-wi I I I i f ' ' '"A

t ! P H A R t tJC I E  «M VSC&1E I
j i demain dimanche J

I K. Bi.U_.ER. Croix-du-Marché. |

Bulletin météorologique — Juillet
Les observations se font

à 7 '/s heures, 1 */» heure ot 9 V> heures

OBSEBVATOIRE DE NEUCHATEL

M Tempér. en degrés cent0 S S 
 ̂

Vent domin. -3
_ May- Mini- Mail- g li S 

™ _. " ~Q S _2 r— Dir. Force -3onne mum mum n!) ,_ . ... -

12 22.2 18 9 26.1 ST.K. moy. clair

13. 7 V* h. : 17.2.
Du 12. Les Alpes visibles le matin.

Hauteurs du Baromètre réduites à 0
suivant les donnée* de rofaservatolr .

(Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 715,9»")

jj Juillet I 8 | 9 10 11 12 13
mm . " I===*' .- •¦ •.

735 -.

730 7

725 "-

M720 ir-j

715 
~

710

705 _ j

700 ;

STATION DE CHAUMON T (ait. 1128 m.)

lll 18.2 I 12.5 j 19 5 667.6 j E.N.Ej moy.j clair

Hautes Alpes visibles le matin à 7 heures.
Soleil. Forte bise et grand beau tout le jour.

7 heurta du mail»
Util. Tnmp. 8-tom. Vont. Ciel

12 juillet 1128 14.2 669.4 E S.E. clair

BU-e«o. tin la-
Du 13 jui llet (7 h. du matin) 430 m. 070

Température du lac (7 h. du matin) : 24*



CHRONIQUE INDUSTRIELLE
LA LUMIÈRE DE L'ACETYLEN E

La lumière artificielle à laquelle on
demande de suppléer à la lumière du
jour, modifie sensiblement les couleurs
des objets qu'elle éclaire.

M. Georges Tait en donnait, il y a déjà
longtemps, les raispns scientifiques ; dans
un mémoire lu à la Royal Scottish So-
ciet y of Arts, il exposait que la lumière
blanche du soleil est composée de rayons
produisant l'orange et de rayons produi-
sant le bleu.

Dans la lumière artificielle , les pre-
miers excèdent de beaucoup les seconds,
de sorte que la lumière artificielle est
une lumière orange modifiée par du bleu.
Pour corriger la lumière artificielle et en
obtenir les effets de la lumière blanche,
on peut placer la source de lumière dans
une lanterne ayant des verres colorés ou
peints de couleur bleue, avec une épais-
seur convenable, de manière à absorber
l'orange.

En effet, dans la pratique courante et
même industrielle, c'est avec du bleu
que l'on corrige beaucoup de blancs,
pour en améliorer l'aspect et en faire
ressortir l'éclat.

Les expériences de M. Georges Tait
suffisent à expliquer les changements
d'aspect des objets lorsqu 'ils sont éclai-
rés par des lumières artificielles.

Nous avons aujourd'hui l'éclairage par
l'acétylène, dont une des caractéristiques
les plus remarquables est de ne pas altérer
les couleurs. C'est, d'après M. P.-W. Har-
ken, la lumière par excellence pour la
teinture et l'impression.

En Allemagne, à Roubaix, à Lille, on
emploie le gaz acétylène depuis quelque
temps, avec un succès complet, dans les
ateliers de teinture et d'impression.

II résult e d'expériences comparatives
sur les couleurs du spectre de diverses
sources d'éclairage, que pour le rouge et
le jaune l'acétylène donne les mêmes ré-
sultats que la lumière du jour ; iP fait
ressortir plus de rayons bleus et surtout
plus de rayons violets; la lumière de
l'acétylène est aussi plus riche que la lu-
mière solaire sous le rapport des rayons
îssentiels à l'action chimiqtle. Ce sont
le précieux avantages de l'éclairage par
.'acétylène et qu'il est utile de noter.

LE VANADIUM

Les chimistes ont reconnu et signalé
un certain nombre de nouveaux métaux
dont les emplois industriels restent à

trouver ; mais en poursuivant leur œuvre
scientifique, en isolant ces métaux ou
leurs composés, en étudiant leurs pro-
priétés, les réactions auxquelles ils don-
nent lieu, ils préparent la voie des utiles
applications.

C'est ainsi qu'on voit successivement
appliquer des métaux nouveaux à des
usages industriels ; tout le monde con-
naît aujourd'hui le rôle joué par un
certain nombre de ces métaux, dans la
préparation des manchons Auer pour
l'éclairage par incandescence.

Le vanadium est sorti aujourd 'hui de
la classification scientifique pour entrer
dans le domaine des applications; on le
prépare en grillant certains anthracites
de la Grande-Cordillère, dont les cendres
contiennent un sulfure double de vana-
dium et de fer. M. Hélouis obtient des
cendres qui contiennent 50 % d'acide
vanadique, et lessive ces cendres avec de
la soude et retire un vanadate de soude
mélangé d'un peu de silice et d'alumine
qu'il arrive à éliminer par des réactions
appropriées.

Le produit de l'opération est lavé, sé-
ché, purifié et calciné, et donne l'acide
vanadique que l'on peut préparer à l'état
de pureté en le faisant fondre dans des
capsules de porcelaine ; on obtient alors
de l'acide vanadique pur, sous forme
d'aiguilles cristallines, après refroidisse-
ment

L'acide vanadique peut être réduit,
soit au four électrique, soit par d'autres
procédés ; on isole alors le vanadium.

Le vanadium a des applications très
importantes en métallurgie; allié au fer,
il donne des alliages doués de propriétés
particulières, suivant qu'il entre dans
l'alliage avec le fer seul ou dans les al-
liages ternaires de fer et d'aluminium,
de nickel, de chrome ou d'autres mé-
taux.

L'acide vanadique est employé en com-
binaison pour détruire des ptomaines et
des toxines ; c'est un agent thérapeutique
très remarquable. Les sels de vanadium
sont employés en teinturerie, à dose
très faible, pour obtenir de beaux noirs
d'aniline.

FAITS DIVERS

Le violon du trésor d'Innsbruck. —
Ole Bull, célèbre artiste norvégien, dont
on a inauguré tout récemment la statue
à Bergen, avait un violon auquel s'atta-
che une vraie légende.

Ce violon fut fabriqué en 1532 par
Gasparo da Salo, ornementé par Benve-
nuto Cellini, et acheté par le cardinal
Aldobrandini , au prix de 3000 ducats.
Celui-ci en fit don au trésor d'art d'Inns-
bruck.

Lors de la campagne de Napoléon 1er,
un soldat s'en empara et le vendit à M.
Rhaczek,-riche banquier et amat eur
viennois.

Dans une tournée triomphale que fil
Ole Bull en Europe, il vit le violon, en
joua et, du coup, offrit toute sa fortune
au propriétaire. M. Rhaczek refusa de se
séparer de l'instrument, mais, à sa mort,
le légua au virtuose norvégien.

Le fameux violon, dit violon du trésor
d'Innsbruck, est maintenant au musée
de Bergen.

Le « Petit Sou ». — M. Alfred Ed-
wards, millionnaire, et socialiste dilet-
tante, qui avait fondé le « Petit Sou »
pour travailler à la chute de M. Wal-
deck-Rousseau son beau-frère, est dé-
goûté de son entreprise qui lui coûte
30,000 fr. par mois sans produire le
résultat désiré. B renonce au « Petiî
Sou » et le cède généreusement aux ré-
dacteurs qui ne savent trop que faire de
ce cadeau onéreux.

Une curieuse affaire. — Un détenu du
pénitencier de l'Iowa, nommé Dawson,
qui purge depuis dix ans une condam-
nation pour meurtre, vient d'être relâché
sur parole par les autorités dans des
circonstances curieuses.

Cet individu prétend qu'à la suite de
longues recherches datant d'une époque
antérieure à son crime, il était parvenu
à retrouver le secret de la fabrication de
l'acier de Damas.

Ses dires ayant été corroborés par
plusieurs capitalistes qui avaient formé
tin syndicat pour l 'exploitation de ses
procédés et qui sont intervenus en sa
faveur, les autorités de l'Etat d'Iowa ont
décidé de rendre Dawson à la liberté.

Celui-ci assure et des experts confir-
ment qu'il peut produire de l'acier de
Damas à meilleur compte que l'acier or-
dinaire, notamment pour les plaques de
cuirassés, et que sa découverte boule-
versera la métallurgie.

Pour vivre longtemps
il faut, comme première condition indis-
pensable, des dents saines et non cariées,
car, il faut le savoir : les aliments mal
mâchés seront également mal- digérés.
Nous ne sommes nourris que par ce que
nous digérons bien et non par tout ce
que nous mangeons.

Les aliments mal mâchés sont mal di-
gérés et la santé ainsi que la durée de
notre existence dépend : d'une bonne
digestion. Nous ne saurions assez chaleu-
reusement conseiller à chacun de s'habi-
tuer à soigner tous les jours régulièrement
ses dents au moyen d'un liquide antisep-
tique de la bouche.

L'Odol véritable est le meilleur spécifi-
que pour ce but, ainsi que le prouvent
maintes expériences faites par diverses
institutions scientifiques qui l'ont approuvé.

Nous sommes persuadés qu'en les soi-
gnant par l'emploi régulier de l'Odol, les
dents seront absolument à l'abri des
matières nuisibles qui les gâtent.

L'Odol est, comme nous l'avons fait
déjà remarquer, scientifiquement démon-
tré supérieur à tous les dentifrices em-
ployés jusqu'à ce jour, car, sans causer
le moindre mal aux dents, il continue
son . action pendant des heures entières
dans la bouche après que celle-ci a été
odolisée.

Que chacun se soigne quotidiennement
et régulièrement la bouche au moyen de
l'Odol et chacun nous sera reconnaissant
du conseil que nous lui donnons ici.

REMÈ0E F0BT3RAMÏ
M. le D' Jean Millier , médecin spé-

cialiste ponr maladies de femmes, i
Warzbontrg écrit : a Pour vous dire
jnsqa 'à qnel point je suis satisfait de
I hématogène da D'-méd. Hommel, je n'ai
qu 'à vons citer le fait qae j'en ai prescrit
pas moins de 30 flacons jusqu'à ce jour,
non senlement à des femmes et à d>s
jeunes filles , mais aussi dans deux cas à
des hommes. D s'agissait d'abord d'un
vieillard de 74 ans dont les forces étaient
très diminuées ; ensuite d'un jeune com-
me. ç_nt marié, âgé de 37 ans, oui s'était
détruit tout l'organisme par l'abus de
l'alcool et du tabac. Le fracoèâ, relati-
vement à la réorganisation dn
sang et an rétablissement dea
forets qui en est la eonàéqaen.e,
a été chaque fois vraiment sur-
prenant. » Dépôts dans toutes les phar-
macies, ai

Avis aux Promeneurs
ALLONS A MO RAT !

ville pittoresque par ses arcades et rem-
parts ; campagne luxuriante et agréable
lac ; vue des Alpes et du Jura ; prome-
nades en bateau à vapeur ou en bateau
moteur élégant, prêt sur commande ; voies
ferrées en tous sens. H 2582 F

APPARTEMENTS A LOUER

A louer appartement de 3 et
4 chambres, au quai Ph. Su-
ohard. Prix : 400 fr. S'adresser
Etude A.-N. Brauen, notaire,
Trésor.

A louer, pour le 24 août prochain, rue
du Coq-d'Inde n° 8, un petit logement de
3 chambres, cuisine et galetas. Prix an-
nuel : 360 fr. Proximité immédiate de la
place du Marché. — S'adresser au bureau
de C.-E. Bovet, rue du Musée 4.

A louer, dès le 24 septembre,
appartement de deux chambres,
Grand'rue. — S'adresser Etude
A.-N. Brauen, notaire, Trésor.

Poar cas imprévu
à remettre tout de suite appartement de
quatre chambres et dépendances, situé
au centre de la ville.

S'adresser Etude _B«I. Petltplerre,
notaire, rue des Epancheurs n" 8.

A louer, pour tout de suite, au bord
du lac, un logement de quatre cham-
bres.

S'adresser magasin de chaussures Her-
mann Baum, rue du Seyon.

A louer, aux Parcs, un loge-
ment de trois chambres. Prix :
325 francs. — S'adresser Etude
A.-N. Brauen, notaire, Trésor.

CHAMBRES A LOUER

Jolie chambre meublée, Bercles 3, 3m0
étage.

Chambres meublées vis-à-vis du Jardin
anglais, rue Coulon 2, rez-de-chaussée.

i
lniinn ^ 

un monsieur rangé, une
Il Kl belle grande chambre meu-

iUtiU1 blée. S'adres. Seyon 11, S"*.
Belles chambres meublées. — S'adresser

faubourg de l'Hôpital 34, 1er étage.
Chambre meublée, rue du Seyon 17,

au 2me étage. c.o.
Au centre de la ville, jolie chambre

meublée, indépendante. Concert 2, 3me. c.o.
Belle chambre meublée à deux lits. —

S'adresser rue Saint-Maurice 6, au 4me.
A louer une ou deux chambres meu-

blées. S'adresser à M. Jeanneret, Beaux-
Arts 15. 

Chambre %jgT rue Pour'
Séjo-U-S cL'IÉté

an VAI.-I>E-1_UZ

Jolie chambre meublée, avec pension,
pour une ou deux dames. S'adresser rue
Pourtalès n° 2, 2me étage, à gauche.

Jolies chambres meublées
avec pension, dans famille française. —
S'adresser rue Coulon 2, 3me étage.

Chamfîre mfnblée °̂?3
Seyon 16, magasin de chaussures.

LOCATIONS DIVERSES
A louer, sur la route de Ser-

rières, un grand LOCAL bien
éclairé pour atelier, plus une
petite écurie avec remise. S'adr.
Etude Bonjour , Saint-Honoré.

MAGASIN OU ATELIER
à louer immédiatement Fahys n° 17. —
S'adresser

Etude Borel & Cartier
Rue du Môle 1 

Magasin ou atelier
à louer immédiatement, sous la terrasse
de Villamont, près de la gare. S'adresser

Etude Borel & Cartier
Rue du Môle 1

Etude A. VUITHIER, notaire
Terrèa"ux S

BEAU MfAGASIJV à louer, au centre
des affaires. c.o.

Occasion pour Etrangers
On louerait à deux ou trois

personnes tranquilles, un ap-
partement confortable de six
chambres meublées et dépen-
dances, au soleil. Belle vue sur
le lac. Quartier tranquille à
proximité de la ville. Balcon.
Eau et gaz. Piano, billard. Con-
ditions favorables. S'adresser
Etude A.-N. Brauen, notaire,
rue du Trésor 6.

Appartement bien situé, 5 pièces, ave-
nue du Premier-Mars, rue Coulon 2, au
1er étage. S'adresser à Henri Bonhôte.c.o.

A louer au centre de la ville, un pre-
mier étage, pour logement ou bureau. —
S'adresser à Mme Perrin, Trésor 11.

A LiOtJ ïEÏSL
tout de suite, près Saint-Biaise, deux
villas de 5 et 10 pièces, jardin et dépen-
dances. Conviendrait pour séjour d'été.

•Vue magnifique. S'adresser à MM. Zum-
bàch & Cie, a Neuchâtel.

A louer, ponr St-Jean on pins
tôt si on le désire, un logement
de 3 pièces, rne de la Côte.

S'adr. a M. J. Morel, Serre 3.
Pour Saint-Jean, quartier ouest, un

appartement de cinq pièces et dépendan-
ces, premier étage, entièrement indépen-
dant, balcon, verger avec beaux arbres
fruitiers. Vue sur le. lac et les Alpes.

Plus un petit logement de deux cham-
bres. Eau et buanderie. c.o.

S'adr. Etude Roulet, notaire, Pommier.
A louer, dans le* haut de la

la ville, un bel appartement de
cinq pièces et dépendances. Eau,
gaz et jardin. S'adresser Etude

' des notaires Guyot & Dubied.

Deux rdz4e-taséêlïSsdeeuef
rasse, Fahys 17. S'adresser

Etude Borel & Cartier
Rue du Môle 1.

A louer immédiatement
Appartement de 4 chambres, chemin

du Rocher.
Appartement de 2 chambres, au Tertre.
Appartement de 2 chambres, Grand'rue.
Appartement de 1 chambre, Moulins.

A partir dn 24 septembre :
3 chambres, au Prébarreau.
2 chambres, Grand'rue.

A partir dn 24 décembre :
4 chambres avec balcon, quai Suchard.
5 chambres, quai du Mont-Blanc.

S'adresser Etude A.-Numa Brauen, no-
taire, rue du Trésor 5.

Appartement soigné de S à 10
pièces, à louer dès maintenant dans un
village bien situé. Confort moderne. Prix
avantageux. S'adresser Etnde G. Etter,
notaire, Place-d'Armes 6.

A louer tout de suite, rne des
Moulins, nn 3me étage bien
éclairé. — S'adres. E. Bonjour,
notaire, Saint-Honoré.

A LOUER
deux ou'trois pièces, meublées ou non
meublées, avec cuisine, au-dessus de la
ville. S'informer du n° 421 au bureau de
la Feuille d'Avis.

Jolie chambre meublée. — S'adresser
Sablons 18, rez-de-chaussée.

A louer une belle grande chambre à
un ou deux lits, pour tout de suite ou
plus tard. S'adresser Treille 7, 3me étage.

Vieux-Châtel 7
rez-de-chaussée, chambre très tranquille,
disponible tout de suite. 

Chambres meublées et pension si on le
désire. Industrie 6, rez-de-chaussée, c.o.

Chambre et pension, maison du Cercle
catholique, 3me étage. c.o.

Belles chambres. — Pension soignée.
Facilité pour le français. — Avenue du
1er Mars 6, 1er étage. 

Pour tout de suite, jolie chambre au
soleil, pour monsieur rangé. S'adresser
Epancheurs 11, 2me étage, à gauche.

Chambre meublée. S'adresser faubourg
du Lac 3, 3°"> étage, à droite. 

A louer, dans un joli quartier de la
ville, belle chambre meublée. Avenue
du 1er Mars 6, 4me étage.

A louer une très belle chambre, près
de l'Académie et de l'Ecole de commerce.
Le bureau du journal indiquera. 494

PENSION FRÀKÇrilôË
ÎO, ___ -__e _Pc-_L_taJ.es, - __er étagr©

Table de premier ordre
Vie de famille. Excellente occasion

d'apprendre ou de se perfectionner dans
la langue française.

Belle chambre meublée, Beaux-Arts 19,
rez-de-chaussée. c. o.

Caves et mises à louer
A louer dès maintenant trois

grandes caves en partie meu-
blées, ainsi que trois remises
pouvant être utilisées comme
dépôts ou ateliers. Ces locaux
dépendent de l'immeuble San-
doz-Travers, Collégiale 1.

S'adresser à l'Etude "Wavre.

EMPLOIS DIVERS

On désire placer, dans un bureau ou
maison de commerce, un jeune Lucer-
nois, âgé de 21 ans, de bonne famille,
qui a passé trois ans dans les bureaux
d'une administration et qui voudrait ap-
prendre le français. Un bon traitement
est demandé et si possible une petite
rétribution. S'adresser à Mlle Fallegger,
rue de l'Hôpital 22.

UNE DEMOISELLE
de bonne famille, sachant le français et
l'allemand, cherche emploi dans un ma-
gasin de commerce, de préférence bon-
neterie, mercerie ou chez un fleuriste.
Offres sous chiffr e O. H. 7134 à Orell
Fussli, Annonces, Berne. 

JEUNE HOMME
dans sa 20me année, qui a terminé son
apprentissage dans une maison de com-
merce, cherche place de commis pour se
perfectionner dans la langue française. —
Offres à Anton Denzel, Schlosserei, Weiss-
lingen, canton de Zurich. 

A. MORISETTI, ferblantier , à
Grandson, demande un ouvrier. Entrée
tout de suite.

PLACES DE DOMESTIQUES

On demande pour tout de suite une
femme de chambre. — S'adresser Beaux-
Arts 14, rez-de-chaussée.

On cherche une jeune fille propre
pour aider au ménage. — Gage 25 francs
par mois. S'informer du n° 489 au bureau
du journal. c.o.

Mme G. de Montmollin, docteur, place
du Marché, cherche une bonne

C"u.isin.ière
pour le 1er octobre. S'adresser chez elle
jusqu'au 15 juillet et à partir de cette
date par écrit, aux Basses près Sainte-
Croix.

On demande pour Bâle une bonne dans
un petit ménage tranquille. Bon gage à
personne convenable. Certificats exigés.
Entrée 31 juillet. — Ecrire au bureau du
journal sous X. Y. Z. 488. 
T.9 Pamîllû Bureau de placement,
il_l I-imUIB r_e _el_ -rellle5
demande tout de suite femme dé cham-
bre, filles de cuisine et fille pour ménage.

On demande, pour le Val-de-Travers,
une brave et honnête fille, comme aide
de cuisine. — S'adresser chez Mme Zorn,
coiffeuse, à Neuchâtel, ou à Mmo Engel
à Travers.

Bireaa de placement lT£%£?t
demande de bonnes cuisinières, femmes
de chambre et filles pour le ménage.

OFFRES DE SERVICES

Jeune fille, femme de chambre, cherche
place tout de suite dans une bonne fa-
mille. Bons certificats à disposition. S'in-
former du n° 500 au bureau du journal.

Une fille, âgée de 20 ans, pouvant four-
nir de bons certificats , cherche place
comme bonne d'enfants. S'adresser chez
Mm8 Kung, rue du Seyon n° 26, Neuchâtel.

Jeune fille, FEMME DE CHAMBRE,
cherche place de suite, dans une hono-
rable famille, bons certificats à disposition.
Adresser les offres écrites sous L. B. 498
à la Feuille d'Avis.

ON DEMANDE A LOUER
On demande à louer pour Saint-Jean

1902, aux abords immédiats et à l'est de
la ville, un logement soigné de 4 à 5 piè-
ces, avec jardin ou verger. — Adresser
offres à S. B., case postale n° 3246, à
Neuchâtel. 

Un jeune homme cherche
chambre et pension

à prix modéré. Offres sous chiffre Hc3738N
à l'agence de publicité Haasenstein &
Vogler, Neuchâtel.

On demande une personne instruite et
d'expérience pour accompagner des dames
en Angleterre, sachant très bien l'anglais
et connaissant le pays. S'adresser Chalet
de la Bamée, sous Marin.

Une jeune demoiselle anglaise, étudiant
le français à Neuchâtel, désire se placer
pendant les vacances dans une famille
où, en échange de son entretien, et,
si possible, d'un modique salaire, elle
donnerait des leçons d'anglais et de mu-
sique. S'adresser à Mme Coffrane, à Cor-
mondrèche.

Voyageurs à la commission
pour un article de ménage, breveté,
excessivement lucratif, sont de-
mandés partout. — Offres sous
O8 3299 Z. à Haasenstein & Vogler,
à Zurich.

Une personne de confiance habitant la
campagne demande encore du linge à
blanchir, soit d'hôtel ou pension. S'adr.
Mm° Nobs, Boine 3. 

Place vacante
pour un jeune homme libéré des écoles.
S'adresser

Etude Borel & Cartier
Rue du Môle 1

Une jeune ouvrière ou une assujettie
lingère trouverait à se placer tout de
suite chez L. Hufschmid, lingère, Treille 7,
à Neuchâtel. c. o.

Jeunes gens des deux sexes, ayant tra-
vaillé à l'établi, trouveraient emploi bien
rétribué à la Fabrique d'horlogerie ,
Rocher 21, à Neuchâtel.

APPRENTISSAGES

Hme FIAN ÇA, Manobissense
demande pour tout de suite une appren-
tie. S'adr. Prébarreau 11.

CULTES DU iHMlW-I U JUILLET 1901

ÉGLISE NATIONALE
8 h. m nfttéi »___~___ 3 an Temnle da B-.*.
9 >U h. 1" Cuit* à la Collégiale.
8 h. s. 2« Culte à la Chapelle des Terres m

N.B. Pondant lfis mois de Juillet  et d' Ho rt.
le culte de 11 henres , & la Chapelle des Ter
reaux, II'II pas lien.

Deutsche reformirte Gemeinde
9 TThr. Untere Kirche : PredifflgotteBdiens*.
10»/4 Uhr. Terreauxsehule : Kinderlehre.

Cba-montliapelle. — Nachmiltags um
3 Uhr. Deutscher Gottesdienst.

Vignoble :
8'/« Uhr. flotteadiensl in Colombier.
2 Uhr. Gottesdienst in St-Blaise
2 8/- Uhr. Denlscher Gottesd. in Landeron.

ÉGLISE INDÉPENDANTE
Samedi 13 juillet : 8 h. s. Réunion de prières.

Petite salle.
Dimanche 14 juillet :

8 fc to Catéehtanift. Grande salle.
9V»h. m. Culte d'édification mutuelle (Hébr.

XI, 8-19). Petite salle.
10 l/« h. m. Culte au Temple du Bas. j
8 h. s. Culte. Grande salle. i

PERDU OU TROUVÉ
Perdu, de la salle de vente en suivant

le lac, ceinture noire, boucle argent.
Prière de la rapporter, contre récom-
pense, faubourg du Lac 21,3me.

ON DEMANDE
pour Paris un domestique connaissant un
peu le service de maison et sachant jar-
diner sous direction. Bonnes références
exigées. Herrenschmidt, rue des Marais
n° 66, Paris. 

Commissionnaire-emballeur
U e place de commissionnaire-embal-

leur est à repourvoir tout de suite. Adres-
ser offres et références par écrit sous
chiffres G. E. 499 au bureau du journal.

ON DEMANDE
un jeune boulanger-pâtissier muni de
bons certificats. Entrée tout de suite,
place stable. S'informer du n° 495 au
bureau de la Feuille d'Avis.

Tailleurs de Pierres
Trois ou quatre tailleurs de pierres sont

demandés chez Henri Margot, Boine 8. c.o.

Chapelle de l'Ermitage
9 V» h. m. Culte.

ORATOIRE ÉVANGÉLIQUE
Rue d» la Plac * d' A rme*

9 »/i h. m. Culte avec Sainte Cène.
8 h. s. Réunion d'évangélisation.

Mercredi : 8 h. s. Etude biblique.
«HAiiHONT. — 9 Vi b. m Culte à la Cha

pelle.
SALA EVANGSXIOA ITALIANA

Rue du Pommier 8
Domvnlca : mat 10 e 8 '/» di sera.
Glovedl : 8 '/j di sera.

CHURCH OF INGI.AKD
Jniy i_ t-. Holy célébration. 8.0 a. m. Mor

ning Service. 10.15 a. m.
Deutsche Stadtmission

Jeden Sonntag Abends 8 Uhr : Abendgoltes
dienst.

Jeden Donnerstag Abends 8 1/l Uhr : Bibel
stunde im mlttleren Couferenz-.Si.nl.
lBs.t-.-r.* Hethodlstea -'SrBQsetu.»

Ru* de» Biaux-Artt *• li
Jeîfifl Sonntag : Moi-gens 9 1/5 Uhr , 9ott<

dienst ; Abends 8 Uhr, Goltesdlenat.
Jeden Dienstag, Abends 8 U__r ,Bibelstu_d«

Éttï-IEB .ATH0X.IQU3
Ckaptllt d* l'hôpital d* la Provid tiuK

Messe à 6 heures du matin.
- Églisi pareittiale

Kesf.e à 8 heures.
_ ro.nd-mes.te & 9 */« heures.
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PAR

DANIELLE D'AETHEZ

Ellen acheva son récit, elle raconta leur
première tentative infructueuse contre
Adarrighi ; le voyage de James à Bastia,
pour chercher des secours,, et enfin l'at-
taque imprévue de ce jour à laquelle ils
devaient de s'être revus.

— En vérité, Ellen, ce Michèle Adar-
righi m'intéresse, bien qu'il m'ait à peu
près tué. Et je suis surpris qu'après vous
avoir chevaleresquement remise en li-
berté, il vienne aujourd'hui vous atta-
quer avec cette lâcheté. Gela s'accorde
mai l

— Il est sans doute poussé par cet
ignoble Holfer I

— Celui-ci, dit Norton avec un senti-
ment de rancune, j'espère vivre pour le
voir condamner par un tribunal anglais 1
Mais quel bruit ? Dn cliquetis d'armes,
un galop de chevaux I Voyez donc à la
fenêtre 1

Elen courut, entr'ouvrit le volet et
dit :

— Ce sont enfin les soldats ! Et j 'aper-
çois James et Stenio...

D'un cri, elle les appela. Au même
instant, Etcheco, ivre d'une joie fréné-

Reproduction interdite aux journaux qui n'ont
'pas traité avec la Société des Gens de Lettres.

Iicitez-vous pas d être encore un peu vi-
vant ! dit Norton souriant et lui tendant
la main-

tique, montait l'escalier en courant el
criait :

— Ouvrez les fenêtres ! L'emprisonne-
ment est fini, car voici les soldats et Mi-
chèle Adarrighi, sans doute, va être
pris!...

Déjà Ellen était descendue pour rece-
voir son frère et Pietro Stenio, arrivés
depuis un instant sans qu'elle en eût eu
soupçon, et qui avaient passé, à chercher
sa trace inutilement, l'heure la plus
cruelle de leur vie.

— Vous voilà!... Mon Dieu, nous
vous croyions au pouvoir de ces ban-
dits... et nous avons vu des traces de
sang qui nous ont épouvantés! dit le
pauvre James, si ému qu 'il pouvait à
peine parler. Qui eût jamais pensé vous
retrouver là?

— Cet excellent homme m'a sauvée I
dit Ellen, montrant Etcheco qui accou-
rait, et non pas mol seulement !... Oh!
mon cher James!... Montez avec moi...
Et vous comprendrez le bonheur que
j 'éprouve!...

Un peu ahuri, le jeune homme la sui-
vit. Il aperçut Digby ; il eut la même stu-
péfaction,, la même incrédulité qu'avait
eues sa sœur, et sembla d'abord se de-
mander s'il rêvait.

— Eh!... James, cher ami, ne me fé

— Ah! que je suis content!... bégaya
James, riant et pleurant tout à la fois...
Digby !... bon vieux garçon ! Voilà le
plus grand plaisir que vous m'ayez ja-
mais fait ! En vérité, je suis si joyeux
que j 'ai besoin de dépenser des forces!...
Je serais charmé de boxer avé% quel-
qu'un...

Il jeta un regard à Stenio, à Etcheco,
qui ne parurent pas disposés à lui don-
ner cette satisfaction; quant à Digby
lui-même, il ne pouvait engager le
moindre match.

— Nous remettrons cela à plus tard ;
ce ne sera pas notre première lutte cour-
toise, sur la pelouse, devant le presby-
tère, reprit Digby en souriant.

— Mais alors, puisque vous voici,
tout s'arrange! s'écria James. Vous
n'avez qu'à paraître pour démasquer ce
coquin de Barrigo ! Nous avons fait la
preuve qu'on nous demandait, n'est-ce
pas, Ellen T... Quant à Adarrighi, puis
qu'il ne vous a pas tué, qu'il vive, ma
foi ! D'autres se chargeront de le pren*
dre ! Je ne vois pas que j'aie à me faire
l'estafier de la justice corse...

Stenio secoua la tête :
— A présent que vous avez amené

jusqu'ici les soldats, il me paraît difficile
d'en rester là.

— Et moi, je ne les laisserai pas par-
tir, ajouta Etcheco, avec une énergie
sauvage. Depuis trois mois j 'attends cette
heure-ci. J'irai avec eux, s'il le faut,
dussé-je recevoir une balle de Michèle
Adarrighi; lui ou moi y resterons; mais
je ne vivrai libre et tranquille qu'après
l'avoir vu emmener.

Il n 'y avait pas besoin d'être Corse
pour comprendre la rancune mêlée de
crainte qui inspirait l'Espagnol. Digby
et Ellen avaient d'immenses obligations
à cet homme; James, alors, promit de
poursuivre l'affaire, et l'on fit monter le
sergent qui commandait la petite troupe ;
pendant que, dans la salle basse, Et-
checo, dans sa joie, donnait du vin aux
soldats.

— La difficulté, dit Stenio, sera de

trouver Adarrighi. Dieu sait dans quel
trou de roche il se terre ! Il faudrait con-
naître à fond la montagne pour le
dépister!

— Nous le chercherons ! dit James
tranquillement.

— Oui, mais ces recherches sont le
partie la plus dangereuse de l'entreprise,
car les deux bandits peuvent s'embus-
quer, et nous fusiller à l'aise... Enfin ,
il n'y a nul moyen de savoir sa retraite 1

C'est à ce moment que le sergent entra
dans la chambre ; après avoir salué El-
len, il dit:

— Vous parlez de la cachette d'Adar-
rigbiî Eh bien ! avant de partir de Bas-
tia j 'avais promis à la Madone un cierge
de trois livres si je pouvais, du premier
coup, trouver le bandit. Je crois, ma
foi, qu'il n'y a plus qu'à acheter le cierge !

— En vérité ! s'écria Stenio. Qui vous
a renseigné?

— Dn vieux pâtre auquel Adarrighi
a volé sa chèvre, et qui, furieux, est
venu tout à l'heure me dire où se cache
notre homme...

— N'est-ce pas un piège? interrogea
Digby. Cet individu ne serait-il pas un
ami d'Adarrighi, qui veut vous entraîner
dans quelque guet-apens?

— C'est possible, dit tranquillement le
sergent ; mais, dans ce cas, l'affaire tour-
nerait mal pour lui et je l'en ai prévenu.
Il va nous conduire à l'endroit indiqué,
il marchera entre deux de mes hommes
qui, à la première apparence de trahison,
lui casseront la tête d'un coup de pistolet.

— Il nous faut agir très rapidement,
dit Stenio, approuvant la prudence du
sergent Car, avant une heure, Adarri-
ghi peut être prévenu de la présence des
soldats. Il a des amis dans la population.

— Oui, mais tout le village est à Ca-
sallo pour la fête, reprit l'officier ; per-
sonne ne rentrera avant demain matin,
et je suis d'avis que nous partions au
coucher du soleil.

— Combattre dans l'obscurité... mur-
mura James.

— Nous aurons un clair de lune ma-
gnifique, dont la lumière sera suffisante.
Si nous allions en ce moment, il pour-
rait nous arriver de ne pas trouver le
loup au gîte ; tandis qu'à la nuit, il y
sera, et, sans doute, endormi...

XX

Holfer ayait, jusqu'à ce moment de SE
vie, réussi dans toutes les entreprises
qu'il formait. D était ce que l'on nomme
un homme chanceux. Né de parents" mi-
sérables, il était devenu riche ; il avait
commencé par être un pauvre petit clerc
dans l'étude d'un « solliciter » de Lon-
dres : en peu d'années, gagnant la con-
fiance du patron, s'étant rendu maître,
peut-être, des secrets dont la divulgation
eût pu gêner celui-ci, il était devenu son
premier clerc ; puis il lui avait succédé.
Il était, sinon respecté, du moins envié ;
il recevait à sa table de riches négociants
qui, jadis, ne l'eussent pas honoré d'un
regard ; enfin , son intimité récente avec
milord Norton, de Norton Hall, l'avait
environné d'un prestige qui, jusqu'alors
lui faisait défaut.

Toujours en compagnie de son noble
client, il s'était vu toléré, puis convié
dans un monde qui eût dû lui être à ja-
mais fermé. Et il arrivait que l'orgueil
satisfait lui ayant monté au cerveau, il
prenait goût à sa nouvelle existence. U

avait assez de bon sens pour comprendre
qu'on l'admettait à titre d'ami de lord
Norton ; que par lui-même, simple
homme d'affaires , il n'était rien. C'est
cette pensée, jointe à l'amour pour lady
Norton, qui fit éclore en lui l'ambition
d'être quelque chose, c'est cette convic-
tion qui le poussa à exiger de sa victime
son appui pour entrer au Parlement

Si, jusqu'ici, Holfer avait réussi dans
tous ses projets, c'est que, doué d'un ju-
gement sûr et d'un profond sang-froid,
il ne s'était jamais lancé dans des aven-
tures compromettantes; il avait, en toute
occasion, agi prudemment, préférant re-
noncer à un but trop difficile à atteindre.
Dans la circonstance présente, le désir
vif qui le possédait lui faisait perdre ses
ordinaires qualités de clairvoyance et de
prudence.

Il savait que l'appui de Barrigo était
au prix de la disparition d'EUen et de
James; il savait que, délivré .de cette
menace perpétuelle, le faux Norton ne
marchanderait pas la récompense ; il
pensait, enfin , la fraude étant décou-
verte, et son complice l'accusant, que sa
position serait aussi fâcheuse que celle
de Barrigo lui-même. Toutes ces causes
le stimulant, il résolut d'agir avec vi-
gueur ; les scrupules ne le gênaient pas,
et, pour lui, la perte de ses ennemis de-
vint le but à atteindre.

Muni d'une lettre de Barrigo, qui sim-
plement l'adressait à Adarrighi comme
un ami, il s'aboucha, en arrivant à Bas-
tia, avec la sœur du bandit. Non seule-
ment elle lui indiqua la demeure de
Pietro Bastiani, mais encore elle le fit
accompagner par Leone Marchi, qui
avait autrefois fait partie de la bande
commandée par Michèle.

Marchi était un misérable mille fois
plus vil que son chef ; Adarrighi avait
commis des actions coupables, mais le
mobile de ses crimes était un faux point
d'honneur , très répandu en Corse. U
était devenu brigand pour venger son
père, et il ne se croyait pas déshonoré
pour cela.

Marchi, lui, était un rapace et vul-
gaire gredin, dont le bras était à vendre
pour toute mauvaise action, prêt à tuer
pour l'argent, comme ces bravi, qui, à
Venise, autrefois, servaient pour quel-
ques . scudi, _» la haine des gens trop
lâches pour se venger eux-mêmes.

Holfer, faisant route avec ce compa-
gnon, l'eut vite jugé. Un abominable
marché fut conclu ; le brigand reçut
quelques pièces d'or, et Holfer put écrire
à Barrigo qu'il avait de fortes raisons
de penser que la Corse serait funesfce aux
jeunes Harris.

Adarrighi accueillit assez froidement
l'envoyé de Barrigo qu'il n'avait guère
connu que pour l'avoir eu dans sa bande
pendant quelques mois. Cependant, Hol-
fer lui ayant proposé de lui donner les
moyens de passer en Amérique et d'é-
chapper définitivement à la justice, les
scrupules du bandit cédèrent assez vite;
et tandis qu'il convenait d'essayer de
s'emparer de miss Ellen comme otage,
Marchi se promettait, lui, de profiter de
la bagarre pour gagner la somme pro-
mise par Holfer. C'est dans ces condi-
tions qu'avait eu lieu l'attaque inutile
tentée sur la jeune fille, et qui, bien
combinée, avait échoué par un hasard
Inouï.

(A mime.)

IMPRIMERIE WOLFRATH & SPERLé

UNE VENDETTA

DIX PROCÈS GAGNÉS
Aucune marque de parfumerie n'a été

contrefaite avec autant de persistance et
d'habileté que le savon du Congo. Dix
procès gagnés par Victor Valssler sur
de servîtes imitateurs n'ont pas désarmé
les plagiaires ; il importe donc d'exiger
sur chaque pain, sur chaque enveloppe
et sur la pâte le nom du créateur et le
titre de savon des Princes du Congo.


